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La présidente de la 
Commission européenne 
félicite le Président de la 

République pour sa réélection 
pour un second mandat

Sahara occidental:

L’Algérie exprime sa satisfaction 
concernant la décision de la 

Cour de justice de l’UE

réunion deS miniStreS de l’intérieur du G7:

Merad s’entretient avec la Directrice 
générale de l’OIM

réunion deS miniStreS de l’intérieur du G7 : 
M. Merad s’entretient avec son homologue italien  

Arrêts de lA Cour de justiCe de 
l’ue sur le sAhArA oCCidentAl:

“victoire majeure” pour 
le peuple sahraoui

La présidente de la Commission 
européenne, Mme Ursula 
von der Leyen, a félicité 

le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, à l’occasion 
de sa réélection pour un second 
mandat, indique, samedi, un 
communiqué de la Présidence de la 
République.
“La présidente de la Commission 
européenne, Mme Ursula von der 
Leyen, a félicité le président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, à l’occasion de sa 
victoire à l’élection présidentielle 
du 7 septembre 2024”, lit-on dans le 
communiqué.
Dans son message adressé à Monsieur 

le Président de la République, 
la présidente de la Commission 
européenne a affirmé que son élection 
pour un nouveau mandat “intervient 
à une étape importante pour les 
relations algéro-européennes et leur 
intérêt commun”, exprimant “son 
engagement personnel ainsi que 
celui de la Commission européenne à 
œuvrer de concert”, ajoute la même 
source.

L’Algérie a exprimé sa 
satisfaction quant aux 
Arrêts rendus publics 

vendredi par la Cour de justice de 
l’Union européenne (UE) concernant 
des accords commerciaux conclus 
par le Maroc et l’UE et qui incluaient 
illégalement les territoires sahraouis, 
indique samedi un communiqué du 
ministère des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale à 
l’étranger.
“L’Algérie se félicite des Arrêts 
rendus publics le 4 octobre courant 
par la Cour de justice de l’Union 
européenne confirmant l’illégalité 
des accords commerciaux conclus 
avec le Royaume du Maroc, en 
violation des droits inaliénables du 
peuple sahraoui sur les ressources 
naturelles que recèle le territoire non-
autonome du Sahara occidental”, 
précise le communiqué. 
“Ces Arrêts viennent confirmer 
la doctrine des Nations unies qui 
consacre la souveraineté des peuples 
des territoires non-autonomes 
sur leurs richesses naturelles et 

l’impératif d’assurer la protection 
de ces richesses contre tout pillage 
et toute prédation dont elles peuvent 
être victimes, comme le montre 
abondamment le cas du Sahara 
occidental”, explique le ministère.
“De même, et sur un plan plus général, 
ces Arrêts de la Cour de justice de 
l’Union européenne rappellent les 
vérités indéniables inhérentes à la 
cause sahraouie, dont notamment 
le statut juridique de ce territoire, 
la qualité légale du Front Polisario, 
ainsi que le droit inaliénable 
et imprescriptible du peuple 
sahraoui à l’autodétermination”, 
note le communiqué. “Ces vérités 
irréfutables ne sauraient être altérées 
par la volonté manifeste de certains 
pays européens de cautionner le 

fait accompli colonial au Sahara 
occidental”, poursuit-il.
“Dans ce contexte, l’Algérie regrette 
que certains pays européens, 
contrevenant déjà à la doctrine 
des Nations unies en matière 
de protection des richesses des 
territoires non-autonomes, aient 
opposé une fin de non-recevoir 
aux Arrêts de la Cour de justice de 
l’Union européenne. Cette attitude 
renseigne sur le peu de cas que 
ces pays font de la règle de droit 
internationale et européenne”, 
souligne la même source.
Par ailleurs, “l’Algérie attend des 
pays européens, de la Commission 
européenne et du Conseil de l’Union 
européenne, dont l’attachement à 
l’Etat de droit est érigé en principe 
fondamental de l’action extérieure, à 
ce qu’ils se conforment pleinement 
à l’esprit et à la lettre de ces Arrêts 
finaux et définitifs de la Cour de 
justice de l’Union européenne qui ne 
sont susceptibles d’aucune autre voie 
additionnelle de recours”, conclut le 
communiqué du ministère.

Le ministre de l’Intérieur, des 
Collectivités locales et de 
l’Aménagement du territoire, 

M. Brahim Merad, s’est entretenu 
avec la Directrice générale de 
l’Organisation internationale pour 
les migrations (OIM), Amy Pope, en 
marge des travaux de la réunion des 
ministres de l’Intérieur du G7, qui 
s’est tenue à MirabellaEclano (Italie), 
a indiqué samedi un communiqué du 

ministère.
Lors de cette rencontre, les deux parties 
ont salué “la qualité des relations de 
coopération entre l’Algérie et l’OIM 

et la bonne dynamique de travail 
conjoint”, a précisé la même source.
A cette occasion, “la responsable de 
l’OIM a salué les efforts des autorités 
algériennes en soutien à l’action de 
l’organisation, à travers la mobilisation 
de moyens humains et matériels 
pour la prise en charge humanitaire 
des migrants et la facilitation de son 
travail en matière de retour volontaire 
des migrants”.

Le ministre de l’Intérieur, des 
Collectivités locales et de 
l’Aménagement du territoire, 

M. Brahim Merad, s’est entretenu, 
vendredi, avec son homologue 
italien, M. Matteo Piantedosi, en 
marge de la réunion des ministres 
de l’Intérieur du G7, tenue dans la 
ville de MirabellaEclano (Italie).
Lors de cette rencontre, les deux 
ministres ont passé en revue le 
niveau de coopération entre les 
deux pays dans les différents 
domaines, ainsi que les questions 
d’intérêt commun, notamment en ce 

qui concerne les résultats obtenus 
à l’issue de la réunion quadripartite 
sur la migration clandestine ayant 
regroupé, en mai dernier à Rome, 
les ministres de l’Intérieur de 
l’Algérie, de l’Italie, de la Tunisie 
et de la Libye.
La rencontre a aussi été l’occasion 

de valoriser la coopération 
actuelle entre l’Algérie et l’Italie, 
notamment entre les académies 
de police des deux pays, outre 
l’échange d’expertises, la formation 
dans le domaine de la Protection 
civile et la prévention des risques 
majeurs.
Au terme de cette rencontre, 
les deux parties sont convenues 
de poursuivre et d’intensifier la 
coopération pour englober les 
différents domaines, suivant la 
vision adoptée par les présidents 
des deux pays.

L’Observatoire international 
Western Sahara Resource 
Watch (WSRW) a qualifié 

les arrêts rendus vendredi par la Cour 
de justice de l’Union européenne 
(CJUE) confirmant l’illégalité des 
accords commerciaux conclus entre 
l’Union et le Maroc, de “victoire 
majeure” pour le peuple du Sahara 
Occidental.
“C’est une victoire majeure pour 
le peuple du Sahara Occidental. A 
l’heure où le droit international est 
sous pression, il est fondamental que 
l’UE suive sa propre cour et cesse de 
collaborer avec l’occupant par le biais 
d’accords commerciaux illégaux”, 
a affirmé l’Observatoire dans un 
communiqué.
 ce titre, Sara Eyckmans, membre 
de l’Observatoire, a jugé qu’il était 
“désormais temps pour l’UE de 
respecter les décisions de sa propre 
Cour”.
“Le Sahara Occidental n’est pas 
le Maroc et ne peut être inclus 
dans les négociations de l’UE 
avec l’occupant”, a-t-elle soutenu, 
appelant “toutes les entreprises 
privées qui participent au pillage des 
ressources du territoire par le Maroc, 
à respecter l’Etat de droit et à mettre 
immédiatement un terme à leur 
implication dans la dernière colonie 
d’Afrique”.
Elle a ajouté que “les entreprises 
étrangères qui travaillent pour le 
Maroc au Sahara Occidental, doivent 
être vraiment conscientes de la zone 
grise juridique dans laquelle elles 
opèrent”.
En janvier 2019, l’Union européenne 
(UE) et le Maroc ont signé l’accord 

de partenariat dans le domaine de la 
pêche durable ainsi que le protocole 
de mise en œuvre. Cet accord a été 
approuvé par le Conseil au nom de 
l’UE.
En juin 2019, le Front Polisario a 
demandé l’annulation de la décision 
du Conseil devant le Tribunal.
Dans sa requête, le Front Polisario a 
estimé que le Conseil n’a pas respecté 
le droit à l’autodétermination de 
ce peuple. Suite à cette requête, le 
Tribunal a, dans son arrêt, annulé la 
décision du Conseil.
En 2021, la Commission et le Conseil 
de l’UE ont chacun formé un pourvoi 
devant la Cour. Vendredi, la CJUE 
a rejeté ces recours, synonyme 
d’annulation des accords signés entre 
le Maroc et les Vingt-Sept et étendus 
illégalement au Sahara occidental 
occupé.
Le président de la Cour de justice de 
l’UE, Koen Lenaerts, a précisé que 
les accords commerciaux et de pêche 
UE-Maroc impliquant le territoire ont 
un délai d’un an pour l’application de 
leur annulation.
La Cour s’est également prononcée 
sur l’étiquetage des produits du 
Sahara Occidental, affirmant que ces 
produits agricoles ne peuvent être 
étiquetés provenance Maroc.
Pour rappel, en 2015, le Tribunal 
de l’UE a annulé l’application de 
l’accord commercial UE-Maroc au 
Sahara Occidental.
En 2016, la CJUE a statué dans le 
cadre du recours introduit par la 
Commission européenne contre 
l’arrêt de 2015, concluant que l’accord 
commercial UE-Maroc ne peut être 
appliqué au Sahara Occidental.
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Succès fulgurant pour le statut d’auto-entrepreneur : 
Des milliers d’Algériens se lancent pour devenir 

leur propre patron

Médicament du cancer produit en Algérie :
Vers la couverture de 60% des besoins des patients 

d’ici la fin de l’année

La Banque Mondiale (BM), salue l’amélioration significative 
en matière de promotion des investissements en Algérie 

Dans un communiqué 
publié récemment, 
l’Agence Nationale de 

l’Auto-entrepreneur « ANAE 
», a apporté des précisions 
importantes concernant les 
formalités administratives à 
accomplir pour exercer cette 
activité.
L’agence a ainsi affirmé de 
manière catégorique que les 
auto-entrepreneurs ne sont pas 
tenus de détenir un Numéro 
d’Identification Statistique 
(NIS) pour exercer leur activité 
professionnelle ou pour ouvrir un 
compte bancaire. Seul le Numéro 
d’Identification Fiscal (NIF) est 
requis.
Cette clarification fait suite à 

de nombreuses réclamations 
parvenues à l’agence, signalant 
des difficultés rencontrées par les 
auto-entrepreneurs sur le terrain.
Soucieuse de faciliter les 
démarches administratives et de 
réduire les contraintes pesant sur 
les auto-entrepreneurs, l’agence 
réaffirme son engagement à 
accompagner ces derniers dans 
leurs projets.
Par ailleurs, l’ANAE invite tous 
les auto-entrepreneurs confrontés 

à des difficultés avec d’autres 
administrations à la contacter 
par téléphone, via leur site web 
officiel ou par courriel.
Depuis son lancement le 20 
janvier dernier, la nouvelle 
procédure d’inscription 
pour obtenir la carte d’auto-
entrepreneur connaît un 
engouement sans précédent. 
Des citoyens de tous âges et de 
tous horizons se bousculent pour 
saisir cette opportunité unique de 
devenir leur propre patron.
Ce dispositif innovant, mis en 
place par l’Agence nationale de 
l’auto-entrepreneur (ANAE), 
vise à encourager l’esprit 
d’entreprise en Algérie. En 
offrant un cadre juridique 

simplifié, des avantages fiscaux 
et des accompagnements adaptés, 
le statut d’auto-entrepreneur 
ouvre de nouvelles perspectives à 
tous ceux qui souhaitent se lancer 
dans l’aventure entrepreneuriale.
Grâce à la plateforme en ligne 
de l’ANAE , l’inscription se fait 
en quelques clics. Munis de leur 
carte d’identité biométrique, les 
futurs auto-entrepreneurs n’ont 
qu’à remplir un formulaire en 
ligne pour choisir l’activité qui 
leur convient parmi une large 
gamme de secteurs : conseil, 
services numériques, prestations 
à domicile, etc.
Les demandes sont traitées en un 
temps record, généralement en 
moins de trois jours ouvrables. 

Une fois le dossier validé, 
l’auto-entrepreneur reçoit une 
notification par e-mail, lui 
permettant ainsi de démarrer son 
activité rapidement.
Pour bénéficier de ce statut 
avantageux, il suffit d’être 
majeur, de nationalité algérienne 
et de résider en Algérie. Les 
activités exercées doivent par 
ailleurs figurer sur la liste des 
activités admissibles.
Ce succès fulgurant témoigne 
de la soif d’entreprendre 
qui anime de nombreux 
Algériens. En facilitant l’accès 
à l’entrepreneuriat, les autorités 
espèrent dynamiser l’économie 
nationale et créer de nouveaux 
emplois.

Lors de sa visite à Oran  
jeudi, le ministre de 
l’Industrie et de la 

Production pharmaceutique, 
Ali Aoun, a déclaré que les 
médicaments anticancéreux 
produits localement couvriront 
60 % des besoins des patients 
d’ici la fin de l’année.
Cette annonce marque une 
étape significative dans 
l’autosuffisance pharmaceutique 
du pays.
Après avoir salué la production 
nationale d’insuline pour les 
patients diabétiques, Ali Aoun 

a mis l’accent sur l’importance 
de développer la fabrication de 
médicaments anticancéreux en 
Algérie.
Il a visité le laboratoire « PurLab 
» situé dans la commune d’El 
Kerma, qui entrera en production 
dans les mois à venir.
Ce laboratoire comprend alors 
trois unités : deux dédiées 
aux médicaments chimiques 
anticancéreux et une aux 
médicaments biologiques. 
Ces unités devraient être 
opérationnelles avant la fin 
de l’année, contribuant ainsi 

à réduire la dépendance aux 
importations.

Ali Aoun : 
Des progrès dans plusieurs 

autres l’industries
Le ministre s’est également rendu 
à l’usine automobile Fiat dans la 
zone industrielle de Tafraoui.
Il a constaté que l’usine 
fonctionne à 70 % de sa capacité 
et prévoit de produire 24 000 
véhicules d’ici la fin de l’année, 
avec une ambition de 90 000 
véhicules en 2025.
Actuellement, l’usine fabrique 
quatre modèles de « Fiat 500 » et 

treize modèles de « Doblo » par 
heure.
Lors de cette visite, quatre 
accords ont été signés avec des 
sous-traitants locaux pour la 
fabrication de pièces automobiles 
telles que les vitres et les roues.
Ces partenariats visent à renforcer 
le secteur automobile national 
et à encourager l’intégration de 
composants locaux.

En conclusion de sa visite, Ali 
Aoun a inspecté le laboratoire « 
World Medicine Limited », fruit 
d’un partenariat entre l’Algérie 
et la Turquie. Il a inauguré une 
unité de production de sprays 
nasaux et a insisté sur la nécessité 
d’accélérer la production 
nationale de salbutamol en 
aérosol, un produit actuellement 
importé.
Ainsi, le ministre a souligné que 
ce partenariat efficace s’étend 
à divers secteurs, dont le fer, 
l’acier, le textile et les industries 
de transformation.

Une délégation de la 
Banque Mondiale (BM), 
en visite actuellement en 

Algérie, a salué l’amélioration 
significative que connait le pays 
dans le domaine de la promotion 
des investissements, notamment 
en ce qui concerne les mesures et 
les dispositions prises ainsi que 
les facilités accordées par l’Etat 
aux porteurs de projets locaux 
et étrangers, qui commencent 
à donner leurs fruits sur le 
terrain, indique un communiqué 
de l’Agence algérienne de 
promotion de l’investissement 
(AAPI).
Cette déclaration est intervenue 
lors de l’audience accordée 
par le directeur général de 
l’Agence, Omar Rekkache, à la 
délégation de la BM, conduite 
par le Directeur de la région du 
Maghreb et de Malte au sein 
de cette institution financière, 
Ahmadou Moustapha NDiaye, 

le représentant résident de la BM 
en Algérie, Kamel Braham ainsi 
que l’économiste principal pour 
l’Algérie, la Tunisie, la Libye, le 
Maroc et Malte, Abdoulay Sy et 
l’économiste chargé de l’Algérie 
Cyril Dupont.
A cette occasion, “la délégation 

de la BM a salué les progrès 
notables que connait l’Algérie 
dans ce domaine, notamment 
les mesures et les dispositions 
prises par le pays ainsi que les 
facilités accordées aux porteurs 
de projets, qui commencent 
à porter leurs fruits à travers 

l’augmentation des projets 
d’investissement enregistrés par 
l’Agence”.
La rencontre a également 
permis de présenter l’évolution 
du climat d’investissement 
et d’affaires en Algérie dans 
le cadre du nouveau système 

d’investissement, ainsi que “le 
bilan du programme de soutien 
technique offert par la BM à 
l’AAPI dans le cadre du projet 
de vision stratégique à long 
terme pour la promotion des 
investissements en Algérie, que 
l’Agence s’attèle à élaborer”.
L’AAPI et les représentants de la 
BM sont convenus “d’examiner 
la possibilité d’organiser une 
journée d’information sur le 
nouveau système du rapport de 
la BM concernant l’évaluation 
du climat des affaires, intitulé 
“B-READY” ou “Business 
Ready”, qui remplace le “Doing 
Business”.
Selon l’Agence, cette 
journée d’information vise 
à “expliquer les nouveaux 
critères d’évaluation, permettant 
ainsi aux différentes instances 
concernées de valoriser les 
réformes et les programmes 
lancés par l’Algérie”.
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Baddari inspecte à Médéa le premier détecteur 
de feux de forêts à distance

Le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, M. Kamel 

Baddari, a inspecté, samedi à Médéa, 
le détecteur de feux de forêts à 
distance mis au point par le Centre 
de développement des technologies 
avancées (CDTA).
Le détecteur de feux de forêts à 
distance se décline sous la forme 
d’une station fixe, installée au pôle 
urbain de Médéa, et constituée 
d’un émetteur d’impulsion optique 
qui scanne l’horizon à l’aide d’un 
système rotatif.
Il permet de localiser les fumées 
dégagées par un départ de feu dans 
un rayon qui se situe entre 10 et 30 
km à la ronde, selon les explications 
fournies sur place par le directeur 
du Centre de développement des 

technologies avancées, Mohamed 
Traiche.
M. Baddari, accompagné du 
Directeur général des forêts, Djamel 
Touahria, a affirmé que l’entrée 

en service de ce détecteur est le 
couronnement des efforts déployés 
par les chercheurs algériens en 
matière de technologie de pointe, 
soulignant que le résultat obtenu 

aujourd’hui est l’un des objectifs 
tracés par le département de 
l’enseignement supérieur et de la 
recherche scientifique.
“Notre objectif consistait à mettre 
au point un appareil développé 
purement algérien qui s’appuie 
sur des technologies de pointe et 
destiné à la surveillance des espaces 
forestiers et la détection et la prise 
en charge en temps réel des foyers 
d’incendie”, a-t-il dit.
Le Directeur général des forêts, 
Djamel Touahria, a indiqué, de son 
côté, que ce projet “vient renforcer le 
dispositif préventif mis en place par 
le secteur des forêts et a le mérite de 
faciliter la détection et l’intervention 
contre les feux de forêts”.
Il a exprimé, dans le même contexte, 
le souhait de voir ce système 

généralisé à d’autres régions du 
pays, de sorte à élargir le champ 
de surveillance et de détection des 
feux de forêts, outre la formation 
par le Centre de développement des 
technologies avancées du personnel 
qui sera affecté, plus tard, à la gestion 
des détecteurs qui vont être installés 
dans d’autres endroits.
Cette invention a l’avantage de 
localiser le lieu du départ de feu, 
de communiquer les coordonnées 
exactes du début d’incendie et des 
voies de communications (sentiers-
pistes forestières) les plus proches de 
l’endroit en question afin de réduire 
le temps d’intervention des unités en 
charge de la lutte contre les incendies 
de forêts, a expliqué le directeur du 
CDTA, Mohamed Traiche.

Recul du nombre de cas de 
paludisme à Tin Zaouatine

Saihi:
Lestravaux d’aménagement 

d’un hôpital de 60 lits à 
In-Guezzam bientôt finalisésLe ministre de la Santé, 

AbdelhakSaihi a affirmé, 
vendredi depuis la wilaya d’In 

Guezzam, que le nombre de cas de 
paludisme et de diphtérie a reculé à Tin 
Zaouatine, insistant sur la nécessité de la 
vaccination comme mesure préventive.
Lors de la visite d’inspection qui l’a 
conduit, au deuxième jour, dans les 
différents établissements de santé de la 
daïra de Tin Zaouatine, dans la wilaya 
d’In Guezzam, en compagnie de cadres 
du secteur et des autorités locales, M. 
Saihi a souligné que le nombre de cas 
de paludisme et de diphtérie connaissait 
un recul à Tin Zaouatine, notamment 
le paludisme, après le renforcement 
de la prise en charge sanitaire et la 
disponibilité des stocks de médicaments 
thérapeutiques et préventifs.
A cette occasion, le ministre a insisté 
sur la nécessité de vacciner tous les 
habitants des régions où des cas ont 
été signalés ou des régions voisines, 
en tant que mesure préventive à même 
de contribuer, a-t-il dit, à accélérer 
l’éradication de ces maladies importées.
Dans le même sillage, M. Saihi a 
salué les efforts des autorités locales 
pour assécher les mares susceptibles 
d’abriter les moustiques vecteurs du 
paludisme, bien que l’équipe médicale 
dépêchée sur place par le ministère a 
confirmé que les moustiques présents 
dans notre pays n’étaient pas vecteurs 
de la maladie, a-t-il soutenu.
Le ministre a entamé sa visite 
dans la région par l’inspection de 
l’établissement public de santé de 
proximité de Tin Zaouatine, où il s’est 
enquis des conditions de prise en charge 
des patients et de leur état de santé, 
saluant les efforts des équipes médicales 
qui ont permis d’obtenir des résultats 
positifs.
Le ministre a également inspecté le 
projet de réalisation d’un hôpital de 
60 lits à Tin Zaouatine, insistant sur 
la nécessité d’accélérer le rythme des 
travaux pour achever cette importante 

structure, qui comportera une unité de 
suivi, une unité de transfusion sanguine, 
un laboratoire, une unité de pédiatrie, 
ainsi qu’un service des urgences, un 
service de radiologie et un service de 
maternité.
Le ministre a clôturé sa visite par 
l’inspection de la polyclinique du 
quartier “Tenessa”, où il s’est enquis 
des conditions de prise en charge et a 
fait le tour des différents services.
De son côté, le Directeur général de la 
prévention et de la promotion de la santé 
Djamel Fourar a souligné que l’opération 
de suivi sanitaire dans les wilayas d’In 
Guezzam, de Bordj Badji Mokhtar et 
Tamanrasset après l’apparition de cas de 
paludisme et de diphtérie, a donné des 
résultats positifs et permis de stabiliser 
la situation épidémiologique, rappelant 
que l’Algérie a définitivement éradiqué 
le paludisme local depuis des années et 
que les cas apparus récemment sont des 
cas importés.
Le Directeur général de l’Institut 
national de santé publique M. 
AbderrezakBouamra a indiqué, pour sa 
part, que l’opération de prise en charge 
des cas de paludisme et de diphtérie 
connait une nette amélioration ce qui a 
permis de maitriser la situation.
Le Directeur général de la Pharmacie 
centrale des Hôpitaux, Sabri Djerroud, a 
précisé à ce propos que ses services ont 
assuré l’approvisionnement périodique 
en médicaments, renforçant ainsi les 
stocks des hôpitaux outre l’intensification 
de l’opération de distribution, affirmant 
que les médicaments thérapeutiques et 
préventifs sont disponibles.
Accompagné d’une délégation de 
cadres de son département, le ministre 
de la Santé avait entamé jeudi une visite 
d’inspection dans les wilayas de Bordj 
Badji Mokhtar et d’In Guezzam suite 
à l’apparition de cas de paludisme et 
de diphtérie dans certaines régions, et 
avait affirmé que la prévention était 
la solution idoine pour protéger les 
populations locales.

Le ministre de la Santé, 
AbdelhakSaihi, a annoncé, 
vendredi depuis la wilaya 

d’In Guezzam, que les travaux 
d’aménagement et d’équipement d’un 
hôpital de 60 lits à In-Guezzam seront 
bientôt finalisés.
Lors de la visite d’inspection qui l’avait 
conduit, à la fin de la deuxième journée, 
dans les différents établissements 
de santé de la wilaya d’In Guezzam, 
M. Saihi a affirmé que “les travaux 
d’aménagement et d’équipement d’un 
hôpital de 60 lits à In-Guezzam vont 
bon train, soulignant que cela permettra 
aux habitants de la wilaya de bénéficier 
d’une structure sanitaire vitale”.
“Cette structure sera dotée 
d’équipements médicaux modernes 
de haute qualité, et supervisée par des 
médecins spécialistes, a-t-il ajouté 
précisant que “les infrastructures 
sanitaires seront équipées d’ambulances 
4x4 adaptées aux régions sahariennes.”
L’hôpital de 60 lits d’In Guezzam 
constitue le deuxième projet au sein 
de la wilaya, outre l’hôpital de 60 lits 
de la daïra de Tin Zouatine, qui est 
actuellement en travaux.

Au terme de la visite qui l’a conduit, 
jeudi et vendredi, dans les wilayas de 
Bordj Badji Mokhtar et d’In-Ghezzam, 
le ministre a rappelé que cette visite 
d’inspection lui a permis ainsi qu’à 
la délégation l’accompagnant de 
s’enquérir de près de la situation 
sanitaire des personnes atteintes de 
paludisme et diphtérie en particulier, 
et de la réalité du secteur sanitaire en 
général.
Dans le même sillage, le ministre a 
indiqué que l’opération de vaccination 
allait à bon rythme, ce qui facilitera la 
lutte contre ces maladies importées et 
l’approvisionnement des hôpitaux en 
quantités importantes de médicaments 
à visée thérapeutique ou destinés à la 
vaccination.
Le ministre avait entamé, jeudi, une 
visite d’inspection en compagnie de 
cadres du secteur dans les wilayas de 
Bordj Badji Mokhtar et d’In-Ghezzam 
où des cas de diphtérie et de paludisme 
ont été enregistrés dans quelques 
régions, soulignant que la vaccination 
était la meilleure solution pour 
l’amélioration de la situation sanitaire.
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Aides financières du PNME :
Bonne nouvelle pour les professionnels du secteur énergétique

E-commerce en Algérie : 
Des avancées prévues pour 2025

Le Gouvernement œuvre à encadrer et réguler le e-commerce 
pour éviter l’anarchie

L’Agence nationale 
pour la promotion 
de l’utilisation de 

l’énergie (APRUE), a mis en 
place un dispositif au profit des 
entreprises et particuliers locaux 
afin qu’ils puissent participer au 
Programme National de Maîtrise 
de l’Énergie (PNME).
Il s’agit d’une plateforme 
numérique sur laquelle les 
collectivités locales et les 
particuliers peuvent recevoir 
des aides financières. Leur 
permettant de soutenir leurs 
projets dans le cadre de la 
transition énergétique.
PNME : un programme au profit 
du secteur énergétique en Algérie
La plateforme digitale PNME 

fera office de passerelle entre 
les professionnels du domaine 
énergétique et les bénéficiaires.
Cela dit, les entreprises et les 
particuliers habilités à entretenir 
des projets dans les secteurs liés 
à l’énergie peuvent s’inscrire sur 
la plateforme et soumettre leurs 
candidatures en ligne.
Sous la direction du ministère 
de l’Énergie et des Mines. Ce 
programme couvre 11 types de 
mesures incitatives et s’adresse 
aux entrepreneurs ainsi qu’aux 
sociétés industrielles.

Le programme PNME 
soutient Divers types 
de projets, tels que :

•La rénovation énergétique 
des bâtiments : climatisation 

efficace, isolation, chauffe-eau 
solaires et bien plus encore ;
•Le soutien au secteur 
énergétique et la mise en place 
d’équipements de pointe ;
•La promotion et le 
développement de la mobilité 
durable : convertir les véhicules 
au GPL et acquérir des modèles 
électriques) ;

Des secteurs stratégiques 
ciblés pour optimiser 

l’efficacité énergétique
Le programme lancé par l’Agence 
nationale pour la promotion de 
l’utilisation de l’énergie s’inscrit 
dans l’initiative de la transition 
énergétique de l’Algérie.
Cela dit, PNME vise 
particulièrement les secteurs 

énergivores. À savoir, l’industrie 
du bâtiment et les transports.  Par 
ailleurs, il s’attellera à financer 
les études qui s’inscrivent dans 
les projets écologiques. Visant à 
réduire l’empreinte énergétique 
du secteur industriel.
De plus, le programme 
permettra aux collectivités 
locales de bénéficier d’aides 
pour l’amélioration de systèmes 

d’éclairage public en les 
remplaçant par des dispositifs 
à faible consommation 
énergétique.
En somme, la transition 
énergétique figure parmi 
les objectifs principaux de 
l’Algérie pour les années à 
venir. Plusieurs initiatives sont 
déjà mises en place avec des 
projets d’envergure dans divers 
domaines, notamment les 
énergies renouvelables.
Dans cette optique, le ministère 
de l’Énergie et des Mines 
propose un programme novateur, 
offrant une aide précieuse 
aux entreprises et particuliers, 
tout en réduisant l’empreinte 
énergétique.

Le marché du e-commerce 
en Algérie connaît un 
essor spectaculaire, avec 

une valeur estimée à plus de 
1,5 milliard de dollars. Cette 
expansion est en grande partie 
due à l’augmentation notable du 
nombre de cartes de paiement, 
qui dépasse désormais les 18 
millions, a affirmé Abdelouahab 
Gaoua, président du Groupement 
algérien des acteurs du numérique 
(GAAN).
Lors du Forum « Rakmana » 
(Numérisation), organisé en 
collaboration avec Algérie 
Télécom, M. Gaoua a mis en 
avant l’importance du e-commerce 
en tant que moteur de la 
transformation numérique et de 
l’inclusion financière dans le pays.
Pour M. Gaoua, le e-commerce 
est devenu un « levier stratégique 
» essentiel pour la modernisation 
économique. Il facilite l’accès aux 
technologies digitales pour les 
entreprises, particulièrement les 

PME, tout en offrant des solutions 
de paiement rapides et sécurisées, 
favorisant ainsi l’inclusion 
financière.
« L’e-commerce est aujourd’hui 
un acteur incontournable de la 
croissance économique. Il permet 
aux entreprises d’élargir leur portée 
et d’améliorer leur compétitivité, 
tout en stimulant l’économie 
nationale », a-t-il souligné.
Cependant, malgré cette forte 
croissance, certains défis 
demeurent. Le recours au paiement 
en espèces, ou « cash on delivery », 
reste largement dominant, freinant 
la transition vers des pratiques 
de paiement plus modernes et 
optimisées. Cette persistance du 
cash représente un obstacle majeur 
pour les professionnels du secteur, 
en particulier pour les acteurs de 
la logistique, qui doivent gérer 
des contraintes supplémentaires 
liées à la gestion des paiements à 
la livraison.
Malgré les progrès réalisés, le 

secteur du e-commerce algérien 
est encore largement dépendant du 
paiement en espèces, représentant 
95 % des achats en ligne. Cela 
pose des défis opérationnels pour 
les entreprises de logistique, qui 
doivent gérer des transactions 
complexes et coûteuses en termes 
de temps et de ressources. Anis 
Ababsia, membre du GAAN, a 
ainsi appelé à une densification 
du réseau de plateformes de 
commerce électronique, afin de 
réduire cette dépendance et de 
structurer davantage l’écosystème.
Pour remédier à ces défis, Abou 
Bakr Belloul, chef de division 
au GIE monétique, a annoncé le 
lancement imminent de nouveaux 
modes de paiement électronique 
dès l’année prochaine. Ces 
nouveautés incluent les paiements 
instantanés via terminaux de 
paiement électronique (TPE) ainsi 
que les paiements sans contact. Ces 
innovations devraient transformer 
le paysage du commerce 

électronique algérien, offrant 
plus de rapidité et de sécurité aux 
commerçants, tout en favorisant 
l’adoption de solutions modernes.
Vers une réglementation et des 
incitations pour encourager l’E-
paiement
En parallèle, le GIE monétique, 
en collaboration avec la Banque 
d’Algérie et d’autres acteurs 
du secteur bancaire, prépare la 
mise en œuvre d’un système de 
paiement instantané. Ce système 
permettra aux commerçants d’être 
crédités instantanément lors des 
transactions, contre un délai actuel 
de 48 à 72 heures. Cette innovation, 
prévue pour 2025, vise à améliorer 
significativement l’efficacité 
des transactions commerciales 
et à stimuler la confiance des 

commerçants envers les paiements 
électroniques.
Le GIE monétique travaille 
également sur la réglementation 
encadrant le paiement sans contact. 
Cette technologie nécessite des 
ajustements spécifiques en termes 
de sécurité et de fonctionnement. 
Ces mesures, accompagnées 
par des incitations juridiques et 
fiscales qui seront introduites 
dans le projet de loi de finances 
2025, visent à accélérer l’adoption 
des paiements numériques et 
à renforcer l’écosystème du 
e-commerce en Algérie.
Créé en 2020, le GAAN continue 
de fédérer les acteurs du numérique 
autour de défis communs, en 
apportant des solutions durables. 
Le développement du e-commerce 
et la modernisation des méthodes 
de paiement restent des objectifs 
prioritaires, afin de faire du 
numérique un véritable moteur 
de croissance économique et 
d’inclusion pour le pays.

Le ministre du Commerce 
et de la Promotion des 
exportations, Tayeb 

Zitouni, a affirmé, jeudi à Alger, 
que le Gouvernement œuvrait 
à encadrer le e-commerce à 
travers une meilleure régulation 
des pratiques commerciales en 
ligne, en vue de protéger aussi 
bien les professionnels que les 
consommateurs.
Dans une déclaration à la 
presse, lors d’une visite 
effectuée en compagnie du 
ministre de l’Agriculture et du 
Développement rural, Youcef 
Cherfa, aux stands du 3e Salon 
du e-commerce et des services 
en ligne (ECSEL EXPO), M. 
Zitouni a indiqué que “le secteur 
du commerce, en collaboration 
avec tous les ministères 
concernés, se dirige actuellement 

vers l’encadrement et le contrôle 
du e-commerce pour éviter sa 
transformation en un marché 
numérique anarchique”.
L’Algérie connait un progrès 
remarquable en matière 
d’utilisation des technologies 
numériques dans les transactions 
commerciales, y compris le 
e-paiement, ce qui implique la 
nécessité d’accompagner ces 
mutations par des lois et des 
règlementations à même de 

garantir le droit du commerçant 
et celui du consommateur, a 
relevé le ministre.
“Nous avons aujourd’hui un 
grand chantier au niveau du 
ministère du Commerce et nous 
nous employons, en collaboration 
avec l’ensemble des ministères 
concernés, à l’encadrement 
du marché électronique et du 
e-paiement par des législations 
permettant de définir l’identité 
des commerçants en ligne et de 
les protéger ainsi que d’organiser 
ce type d’activité et les modalités 
son exercice, sans oublier la 
protection des consommateurs”, 
a précisé M. Zitouni.
En outre, le ministère compte 
ouvrir un workshop réunissant 
les acteurs du domaine en vue 
d’étudier les moyens de certifier 
les boutiques en ligne sécurisées.

M. Zitouni souhaite que ces 
efforts conduiront, au cours des 
prochaines années, à “contenir le 
marché anarchique de manière 
intelligente”, notamment au 
vu de l’essor significatif du 
e-commerce.
Le secteur compte répandre 
l’utilisation des moyens du 
e-paiement afin de garantir la 
transparence des transactions 
et d’encourager l’économie 
numérique, tout en offrant 
des options sécurisées aux 
consommateurs.
Lors de ses échanges avec 
plusieurs exposants du secteur 
du e-commerce et services 
électroniques, M. Zitouni a appelé 
les opérateurs de ce domaine à 
“s’organiser et à régulariser leur 
situation juridique, notamment 
auprès du Centre national du 

registre de commerce (CNRC), 
et à se conformer aux règles de 
facturation et de garantie et à tout 
ce qui a trait à la protection du 
consommateur”.        
A noter que le salon, qui s’étend 
sur une superficie de 6500 mètres 
carrés, a vu la participation de 130 
exposants, dont 30 startups, dans 
le but de présenter leurs produits 
numériques et d’échanger leurs 
connaissances et leur savoir-faire 
dans ce secteur prometteur.
Le salon abritera 12 ateliers 
avec la participation de 37 
experts, abordant des sujets 
liés à l’économie numérique, 
à l’évolution du secteur du 
e-commerce électronique et 
des services numériques en 
Algérie, ainsi que des sessions 
spécialisées sur le volet technique 
du e-commerce.



ANNABA / AGROALIMENTAIRE
Le wali s’enquiert de l’avancement des travaux de réalisation 

des deux centres de stockage de céréales

Le wali inspecte les travaux d’achèvement du CEM 
en cours de réalisation à Ain Djebara

Participation de Sider El Hadjar à la 9ème édition du salon 
de la sous-traitance industrielle Algest-2024

D
ans le cadre de la 

stratégie nationale visant 

à renforcer la sécurité 

alimentaire, la wilaya d’Annaba 

s’est engagée dans la réalisation 

de deux centres de stockage 

de céréales de proximité. Ces 

installations d’entreposage 

des produits agroalimentaires 

s’inscrivent dans le programme 

national lancé par le président 

de la république, Abdelmadjid 

Tebboune,pour accroître les 

capacités de stockage de la 

production céréalière.

A cet égard, le wali, Abdelkader 

Djellaoui, s’est récemment 

rendu sur le site de l’un 

des centres situés à Ain El 

Berda, afin de s’enquérir de 

l’avancement des travaux. Lors 

de cette visite, le wali a constaté 

l’état d’avancement du chantier 

et a rappelé l’importance 

d’assurer la disponibilité de 

toutes les ressources humaines 

et matérielles nécessaires 

pour mener à bien ce projet. 

Il a notamment insisté sur le 

raccordement des installations 

aux réseaux d’eau et d’électricité, 

soulignant que ces connexions 

sont primordiales pour le bon 

fonctionnement des centres.

Par ailleurs, le wali a également 

mis l’accent sur la nécessité de 

mobiliser les effectifs nécessaires 

afin d’accélérer la cadence des 

travaux et de garantir la livraison 

des infrastructures dans les 

délais impartis. Ces centres 

de stockage, une fois achevés, 

joueront un rôle crucial dans la 

conservation des récoltes locales, 

en offrant des solutions adaptées 

aux producteurs et en réduisant 

par voie de conséquence les 

pertes post-récolte.

Avec la création de ces 

centres de stockage, la wilaya 

d’Annaba se dote de moyens 

supplémentaires pour répondre 

aux besoins croissants en 

matière de conservation des 

produits agroalimentaires, 

contribuant ainsi à la stabilité 

des approvisionnements 

alimentaires à l’échelle 

nationale.

D
émontrant  son 

intérêt pour le secteur 

éducatifs et à ce la 

bonne scolarisation des élèves 

qui a débutérécemment dans 

de bonnes conditions, le 

wali d’Annaba, Abdelkader 

Djellaoui, a effectué une sortie 

sur terrain pour inspecter les  

projets affiliés au secteur de 

l'éducation. Cette inspection 

s'inscrit dans la continuité de 

ses sorties sur le terrain dans 

le but de constater de visu les 

concrétisations sur le terrain 

des projets programmés pour 

l’année scolaire 2024/2025.En 

marge de la sortie de terrain  le 

wali  a examiné,  hier tôt dans 

la matinée, l’établissement 

moyen en coursde réalisation 

dans région de Ain Djebara 

dans la commune d’El Bouni 

; accompagné par les cadres 

et chefs de projet ainsi que de 

la directrice de l’équipement 

public, le wali a instruit lechef 

de projet à l’effet de redoubler 

d’effort afin de finaliser les 

derniers détails notamment le 

bâtiment pédagogique ainsi 

le nettoyage des abords de 

l’établissement scolaire de 

sorte que la réception de ce 

projet se réalise dans les délais 

impartis en vue d'accueillir 

les élèves dans de meilleures 

conditions. Il a été ajouté que 

la visite a concerné également 

l’inspection des travaux de 

plusieurs autres établissements 

scolaires, notamment  les écoles 

‘’SametKourdiBoukhil’’, 

‘’MehtaliMnour’’ ainsi que 

‘’Iyedet Mohamed.

A 
l’occasion de la 

9èmeédition du salon 

international de la 

Sous-traitance Industrielle 

Algest_2024, organisée sous le 

haut patronage du ministère de 

l’Industrie et de la Production 

Pharmaceutique, Sider El 

Hadjar continue à se démarquer 

par une participation active et 

remarquée. Cet événement, 

qui se déroule au palais des 

expositions - Pins Maritimes 

à Alger, réunit des opérateurs 

majeurs du secteur industriel 

algérien.Le pavillon de Sider 

El Hadjar, filiale du groupe 

Imetal, a attiré l’attention 

de nombreux visiteurs et 

partenaires potentiels, intéressés 

par la diversité et la qualité de 

ses offres de services. L’accent 

a été mis sur les capacités de 

l’entreprise à produire et à 

fournir une large gamme de 

pièces de rechange en acier et 

en caoutchouc, adaptées aux 

besoins de l’industrie locale.

Les visiteurs ont eu 

l’opportunité de découvrir les 

ateliers de fabrication de Sider 

El Hadjar, où sont conçues et 

produites des pièces de haute 

qualité répondant aux normes 

internationales. La stratégie 

de l’entreprise repose sur 

l’innovation et la valorisation 

de la sous-traitance locale, 

offrant des solutions sur-mesure 

qui couvrent divers segments de 

l’industrie, allant de la sidérurgie 

à la maintenance industrielle.

Par cette participation, Sider 

El Hadjar réaffirme sa position 

de leader dans le domaine de 

la sous-traitance industrielle 

en Algérie, tout en mettant 

en avant son engagement à 

soutenir le développement du 

tissu industriel national.

S.Y

Imen.B

S.Y

Dimanche 06 Octobre 2024

06 Régions SEYBOUSE Times



ANNABA  / 7ÈMESÛRETÉ  URBAINE  
Démantèlement 

d’un réseau de malfaiteurs 
spécialisé dans le vol

 Arrestation de deux individus 

ANNABA / PROTECTION CIVILE 
Sensibilisation 

des fidèles contre 
l’intoxication au monoxyde

 de carbone et aux inondations

ANNABA / LUTTE CONTRE
 LA CRIMINALITÉ

Intensification des 
inspections de police

19 individus arrêtés pour 
possession de psychotropes

ANNABA/DIRECTION GÉNÉRALE DES IMPÔTS
Lancement de la plateforme «Tabioucom»

La population invitée à utiliser la 
plateforme numérique pour le paiement 

des timbres fiscaux et leur retrait 
en ligne

Les forces de sécurité poursuivent 
sans relâche leurs efforts pour 
éradiquer toute forme de criminalité 

et garantir la sécurité des citoyens ainsi 
que la protection de leurs biens. Dans ce 
cadre, les agents de la 7èmesûreté urbaine 
ont réussi, la semaine dernière, à mettre 
fin aux agissements d’une association 
de malfaiteurs spécialisée dans le vol, et 
récupéré l’ensemble des objets dérobés.
L’opération, menée avec succès par les 
forces de l’ordre, a abouti à l’arrestation 
de deux individus âgés de 23 et 25 ans. Ces 
derniers sont soupçonnés d’être impliqués 
dans un vol perpétré dans un domicile, 
avec les circonstances aggravantes, 
escalade, effraction et acte commis de 
nuit. Parmi les objets volés figurent 
notamment plusieurs climatiseurs, que la 

police a pu restituer à leurs propriétaires.
Par ailleurs, il est à noter que l’un des 
suspects faisait déjà l’objet d’un mandat 
d’arrêt pour une précédente affaire de 
vol qualifié. Après avoir achevé toutes 
les procédures légales requises, les deux 
prévenus ont été déférés par devant le 
procureur de la république près le tribunal 
d’Annaba. Les mis en cause seront jugés 
pour les chefs d’accusation de constitution 
d’une association de malfaiteurs, vol 
qualifié, et vol dans un domicile avec 
les circonstances aggravantes, escalade, 
effraction et acte commis de nuit.
Cette intervention s’inscrit dans le cadre 
des efforts inlassables des services de 
police visant à lutter contre la criminalité 
et à renforcer la sécurité dans la wilaya de 
Annaba.

La direction de la protection 
civile de la wilaya d’Annaba 
a initié une campagne de 

sensibilisation visant à prévenir 
les risques liés au monoxyde 
de carbone et aux inondations. 
Cette initiative, organisée par 
la cellule d’information et de la 
communication, vise à sensibiliser 
la population sur les dangers 
résultant du monoxyde de carbone 
et à promouvoir les mesures 
préventives. En effet, profitant 
du prêche de vendredidernier, 
les éléments de la protection 
civile relevant de l’unité de Sidi 
Amar ont animé une séance de 
sensibilisation dans l’enceinte 

de la mosquée ‘’El Imen’’ située 
dans la commune  Sidi Amar 
pour sensibiliser les citoyens aux 
risques  du monoxyde de carbone, 
et les inondations La campagne 
a mis l’accent sur les conseils de 
sécurité pour éviter l’intoxication 
au monoxyde de carbone, plus 
fréquente en particulier pendant 
la saison hivernale lors de 
l’utilisation des appareils  de 
chauffage. L’objectif assigné à 
cette formule de sensibilisation est 
de protéger les vies humaines et 
les biens. Ce travail de prévention, 
vise à réduire le nombre de 
décès enregistré à chaque saison 
hivernale, et d’inculquer, en 
outre, aux citoyens une culture 
préventive susceptible de 
préserver leur vie. 
Cette campagne de sensibilisation 
initiée par la Direction de la 
Protection Civile de la wilaya 
d’Annaba démontre l’importance 
de l’éducation préventive pour 
assurer la sécurité de la population 
face aux risques du monoxyde de 
carbone et des inondations. 

Dans le cadre de la lutte contre la 
criminalité dans le milieu urbain, 
une vaste opération ‘’Coup de 

poing’’ a été engagée par les éléments de 
la sûreté de wilaya qui a ciblé plusieurs 
quartiers devenus le fief du banditisme, 
dénoncé par les résidents. Ces opérations 
ont nécessité la mobilisation d’un effectif 
important de policiers déployés durant 
toute la journée du 03 octobre 2024. Ces 
derniers, très vigilants, ne laissent passer 
aucune occasion pour interpeller les jeunes 
de passage et procéder à leur fouille, ainsi 
qu’à la vérification de leur identité. En 
effet, ces opérations  se sont traduites par 
la fouille de 231 personnes et l’inspection 
de 09 véhicules et 70 motocycles. 
Il est à noter selon le communiqué 
l’arrestation de dix-neuf (19) individus 
pour possession de psychotropes destinés 
à la consommation, dix-huit(18)individus 
pour avis de recherches et poursuites 
judiciaires, ainsi que deux (2) personnes 
pour affaires de vols, deux (2) autres 
interpellées pour vente illégale sur la 
place publique et une personne pour 

vente  sans registre de commerce. Il a été 
ajouté que 32 PV et 12 délits de route ont 
été enregistrésainsi qu’une saisie d’un 
motocycle. Des poursuites judiciaires ont 
été entamées contre les contrevenants. 
Les services comptent multiplier ce genre 
d’opération à travers toutes les grandes 
agglomérations de la zone d’action 
d’Annaba et tirer profit de toutes les 
expériences afin d’aboutir à de meilleurs 
résultats.

La Direction générale des 
impôts (DGI), invite 
les citoyens à utiliser 

la plateforme numérique 
“Tabioucom”, dédiée au 
paiement en ligne des droits 
de timbres fiscaux. En effet,  
cette nouvelle plateforme est 
dédiée au paiement électronique 
des timbres fiscaux et permet 
leur extraction en ligne, une 
avancée significative dans la 
simplification des démarches 
administratives. Cette initiative 
s’inscrit dans le cadre de la 
stratégie de numérisation du 
ministère des finances, et 
s’aligne avec les engagements 
du Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, visant à 
moderniser les services publics 
et à digitaliser l’ensemble 
des secteurs.La plateforme 
numérique “Tabioucom” vise 
à améliorer et à accélérer 

les procédures, à réduire les 
déplacements et à alléger les 
charges pour les citoyens et les 
entreprises, tout en garantissant 
la protection de la confidentialité 
des données et des transactions. 
Elle permet aux citoyens, dans 
une première étape, de payer 
les droits de timbre relatifs 
aux passeports délivrés sur le 
territoire national, à la carte 
d’identité nationale et au permis 
de conduire biométrique, en 

utilisant les cartes de paiement : 
la carte edhahabia et la carte de 
paiement interbancaire (CIB), et 
ce, 24 heures sur 24 et 7 jours sur 
7. Cette plateforme disponible
en trois langues (arabe, anglais 
et français), est accessible via 
le site électronique (tabioucom.
mf.gov.dz), une cellule d’écoute 
a été mise en place pour 
recevoir les préoccupations 
des utilisateurs, via le courriel 
(tabioucom@mf.gov.dz).

S.Y
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ANNABA        
La directrice de la culture rend un hommage 
appuyé à Cheikh Hassan El Annabi au 33ème  

anniversaire de sa disparition

C’
est dans une 

ambiance culturelle 

de retrouvailles 

entre artistes représentant de la 

wilaya, élus, invités et disciples 

de feu Hassan El Annabi que 

la directrice de la culture de la 

wilaya d’Annaba a brièvement 

souligné l’évènement de ces 

retrouvailles marquant la 

disparition de l’une des grandes 

figures artistiques qu’a enfanté 

la ville de jujubes (Annaba) 

Feu Cheikh Hassan El Annabi. 

Auparavant les invités parmi 

lesquels étaient présents des 

anciens directeurs, tels que 

Boudiba entouré du directeur 

du théâtre Azzedine Medjoubi, 

et bien d’autres disciplines du 

défunt Cheikh Hassan. Le fils 

de l’artiste disparu Mohamed 

était harcelé par la presse pour 

les déclarations sur le glorieux 

passé culturel de cet homme. 

Lors de la présentation des 

archives exposés  au hall de 

l’entrée de la grande salle 

par l’un des disciples de feu 

Annabi Dakhla Mbarek entouré 

de quelques anciens chantres 

d’Annaba encore en vie dans un 

décor rehaussé par des photos 

d’une journée d’hommage 

appuyé par les récits et 

souvenirs et un décor qui laisse 

le visiteur faire un voyage dans 

un passé riche et glorieux d’une 

ville culturelle par l’image 

et le son. Dans la grande 

salle pleine d’un beau monde 

l’orchestre mené par Kamel 

Dakhla embarqua l’assistance 

dans un passé culturel riche 

et glorieux, Kamel Benani et 

d’autres disciples ne manquer 

pas d’apporter leur contribution 

à cette manifestation, ainsi que 

d’autres artistes. Une rencontre 

artistique mêlée de joie, de 

retrouvailles et d’émotion de la 

grande famille de l’artiste mis 

à l’honneur. Le public présent 

à savouré tous les moments 

de cette journée culturelle et 

artistique marquante qu’Annaba 

a organisé dans l’allégresse et 

la volupté à l’adresse du grand 

artiste disparu.

Tayeb Zgaoula

ANNABA / COMMUNE D’EL HADJAR              
Opération de lutte contre les insectes nuisibles

D
ans le cadre de la lutte 

contre les insectes 

nuisibles, la commune 

d’El Hadjar, sous la direction 

du wali, a mis en place un 

programme spécifique pour 

cette campagne. L’initiative vise 

à protéger la santé publique et à 

assurer un environnement sain 

pour les citoyens.

L’opération, qui s’est déroulée 

récemment, a été supervisée 

par le chef  de daïra d’El 

Hadjar, en collaboration avec 

les services de l’environnement 

et de la santé publique, ainsi 

que les services communaux. 

Ensemble, ces entités ont 

procédé à la pulvérisation de 

produits insecticides le long de 

l’Oued Zemouria.

Cette action de désinfestation 

est essentielle pour maîtriser 

la prolifération des insectes 

nuisibles qui peuvent avoir 

un impact significatif sur la 

santé des populations et sur 

l’environnement. La démarche 

est également motivée par le 

souci d’améliorer la qualité de 

vie des habitants et de préserver 

les espaces publics.

S.Y

ANNABA              
Vaste campagne de nettoyage au cimetière chrétien

D
ans le cadre d’une 

initiative louable 

visant à préserver le 

patrimoine historique de la 

wilaya d’Annaba, une opération 

d’entretien a été entamée, hier, 

au niveau du cimetière chrétien 

local. Rappelons que ce cimetière 

abrite des dizaines de tombes 

de l’époque dont une partie de 

la première guerre mondiale. 

Cette opération de nettoyage a 

mobilisé une dizaine d’agents 

de nettoyage qui ont assuré 

plusieurs tâches essentielles, 

dont  l’élagage et le chaulage des 

arbres pour préserver la beauté 

naturelle du site. Le désherbage 

et le nettoyage de l’allée centrale 

ont également été effectués, 

offrant ainsi un meilleur accueil 

aux visiteurs. Lors de cette 

campagne, les agents  ont 

travaillé d’arrache-pied pour 

débarrasser le cimetière des 

broussailles encombrantes et 

des objets polluants éparpillés 

sur les allées et aux abords 

des sépultures. A cet effet, 

cette initiative témoigne de la 

volonté des autorités locales de 

préserver et valoriser le riche 

héritage historique de la wilaya 

d’Annaba.

Imen.B

ANNABA
Renforcement du réseau de taxis :

La direction des transports affiche ses besoins 

L
a direction des 

transports de la wilaya 

d’Annaba a publié un 

avis détaillant les besoins en 

desserte sur plusieurs lignes 

afin de pallier les déficits de 

moyens de transport desserte 

et d’améliorer la mobilité des 

habitants. Les lignes concernées 

incluent les trajets reliant Sidi 

Amar, Merzoug Amar, Hadjar 

Eddis, Draa Errich, ainsi que 

des localités telles que Tréat, El 

Chatt, Aïn El Berda, Chétaïbi et 

Seraïdi. L’appel à candidatures, 

dont la clôture a été fixée pour le 

10 octobre prochain, implique 

que chaque demande de permis 

fasse ressortir trois choix de 

lignes. Il est souligné  que toutes 

les demandes seront examinées 

selon un système de cotation 

établi en concertation avec les 

acteurs sociaux, afin de garantir 

une répartition équitable et 

conforme aux besoins locaux.

Cet effort s’inscrit dans la 

volonté de la direction des 

transports de répondre aux 

préoccupations des habitants 

tout en optimisant le réseau de 

transport existant. L’initiative 

vise également à offrir des 

solutions de mobilité plus 

fluides, notamment dans les 

zones rurales et les périphéries 

où l’offre actuelle est 

insuffisante. 

S.Y



Budget 
« l’effort » va surtout reposer sur des hausses d’impôts

Haïti

Au moins soixante-dix personnes tuées 
par un gang jeudi, selon l’ONU

Selon un document consulté 
par « Le Monde », les 
prélèvements obligatoires 

représenteront plus de 60 % du 
plan de rigueur prévu en 2025. 
Un chiffre largement supérieur 
à celui présenté par Michel 
Barnier, qui a évoqué un tiers 
de hausses d’impôts, selon le 
monde fr.
Michel Barnier n’est peut-être 
pas celui que l’on croit. Derrière 
l’image qu’il souhaite se donner, 
celle d’un dirigeant de droite 
prêt à tailler courageusement 
dans les dépenses de l’Etat 
pour sauver le pays, le premier 
cadrage budgétaire bouclé par 
le nouveau premier ministre et 
consulté par Le Monde dessine 
un autre profil. L’homme de 
la rigueur devrait être, aussi, 
celui d’un alourdissement 

spectaculaire de la fiscalité. 
Selon ce document, les hausses 
d’impôts représenteront 
plus de 60 % de l’effort 
d’assainissement financier 
prévu en 2025 par rapport à 
2024.
Un plan de rigueur de 60 

milliards d’euros en un an, 
dont 40 milliards de baisse 
des dépenses et 20 milliards 
d’impôts supplémentaires. 
Ces trois chiffres, massifs, 
impressionnants, se trouvent au 
cœur de la communication de M. 
Barnier à l’approche du budget 

2025, qui doit être présenté le 
10 octobre. Le premier ministre 
l’a répété, jeudi 3 octobre, sur 
France 2 : « Dans l’effort que 
nous allons faire pour réduire 
la dette, 60 milliards, il y aura 
deux tiers de réduction des 
dépenses publiques. Et ça va 
être très dur. »
Vendredi, il a encore dramatisé 
l’enjeu pour justifier les « 
décisions difficiles » à venir : « 
Ce freinage, il est indispensable, 
sinon on va droit vers une crise 
financière », a-t-il affirmé lors 
d’un déplacement dans le Puy-
de-Dôme.
« Faire bien avec peu »
Ces trois chiffres-clés 
correspondent à autant de 
messages politiques. Un, 
l’ampleur inédite de l’« effort 
» annoncé est à la hauteur du 

déficit dont hérite le nouveau 
gouvernement, une situation 
« extrêmement grave » dont 
M. Barnier dit avoir été « 
surpris ». Deux, en homme 
attaché au sérieux budgétaire, 
le nouvel hôte de Matignon 
entend consacrer l’essentiel de 
son énergie à s’attaquer enfin 
aux dépenses publiques, pour 
« faire bien avec peu »,suivant 
l’enseignement de Charles de 
Gaulle cité dans son discours 
de politique générale, voire « 
mieux avec moins », comme 
il l’a dit en Auvergne. Trois, 
ce n’est qu’à titre subsidiaire, 
« exceptionnel et temporaire 
», qu’il se résout à augmenter 
certains impôts. Les hausses à 
venir n’ont d’ailleurs rien d’un 
« choc fiscal », a-t-il assu

Le massacre a été perpétré 
à Pont-Sondé, une 
localité du département 

de l’Artibonite située sur la 
route reliant Port-au-Prince à 
Cap-Haïtien. L’ONU s’est dit « 
horrifié » par l’attaque du gang 
Gran Grif, selon le monde fr.
Un gang a tué « au moins 
soixante-dix personnes », dont 
des femmes et des enfants, 
jeudi en Haïti et en a blessé 
grièvement au moins seize 
autres, a annoncé l’ONU, 
vendredi 4 octobre. « Des 
membres du gang Gran Grif, 
armés de fusils automatiques, 
ont tiré sur la population, 
tuant au moins soixante-dix 
personnes, dont environ dix 

femmes et trois nourrissons », 
précise le Haut-Commissariat 
des Nations unies aux droits de 
l’homme dans un communiqué, 
se disant « horrifié ».
Le massacre a été perpétré à 
Pont-Sondé, une localité du 
département de l’Artibonite 
située sur la route reliant Port-
au-Prince à Cap-Haïtien. Deux 
des personnes grièvement 
blessées sont des membres du 
gang touchés lors d’un échange 
de tirs avec la police haïtienne.
Les membres du gang « 
auraient incendié au moins 
quarante-cinq maisons et 
trente-quatre véhicules », 
forçant des habitants à fuir. Le 
Haut-Commissariat appelle 

« à une augmentation de 
l’aide financière et logistique 
internationale à la Mission 
multinationale d’appui à la 
sécurité [MMAS] en Haïti ».
Vague de violences
La MMAS, composée pour 
l’essentiel de policiers kényans, 
a entamé il y a peu une mission 
de soutien aux forces de l’ordre 
haïtiennes, qui ont le plus grand 
mal à s’opposer aux gangs, 
lourdement armés, qui mettent 
à feu et à sang la capitale 
haïtienne et ses alentours depuis 
de très long mois.
« Il est également essentiel que 
les autorités mènent une enquête 
rapide et approfondie sur cette 
attaque, qu’elles poursuivent 

les présumés responsables en 
justice, et qu’elles garantissent 
des réparations aux victimes 
et à leurs familles », souhaite 
encore le Haut-Commissariat.
Fin septembre, les Etats-
Unis avaient annoncé des 
sanctions visant le chef du 
gang Gran Grif, Luckson 
Elan, pour son implication 
dans de graves violations des 
droits de l’homme, ainsi qu’un 
ancien membre du Parlement, 
Prophane Victor, pour son rôle 
dans la formation, le soutien et 
l’armement de gangs. Au moins 
3 661 personnes ont été tuées 
dans le pays, depuis janvier, 
en raison des violences, avait 
annoncé le Haut-Commissariat 

la semaine dernière.
La vague de violence et 
une situation humanitaire 
catastrophique ont forcé plus 
de 700 000 personnes, pour 
moitié des enfants, à fuir 
leur domicile pour trouver 
refuge ailleurs dans le pays, 
selon les derniers chiffres de 
l’Organisation internationale 
pour les migrations (OIM) 
publiés, mercredi.
Les trois quarts environ de ces 
personnes déplacées internes 
sont désormais hébergées dans 
les provinces du pays, la région 
du Grand Sud en accueillant à 
elle seule 45 %, selon l’agence 
onusienne.

Ces 135 détenus libérés 
en septembre 2024 à 
la suite d’un accord 

avec les Etats-Unis ont été 
accueillis dans un premier 
temps au Guatemala. Madrid 
avait déjà offert la nationalité 
espagnole à plus de 300 
opposants déchus de leur 
nationalité nicaraguayenne en 
2023, selon le monde fr.
L’Espagne va offrir la 
nationalité à 135 opposants 
nicaraguayens expulsés de 
leur pays. Cette proposition 
s’adresse « aux 135 prisonniers 

politiques qui ont été chassés 
de chez eux et déchus de leur 
nationalité le 5 septembre » 
par la justice du régime du 
président Daniel Ortega, a 
déclaré, vendredi 5 octobre, 
le ministre des affaires 
étrangères espagnol, José 
Manuel Albares, devant une 
commission parlementaire.
Ces détenus avaient été libérés 
à la suite d’un accord avec 
les Etats-Unis, et accueillis 
dans un premier temps au 
Guatemala. Parmi eux figurent 
des fidèles catholiques et treize 

membres d’une organisation 
missionnaire chrétienne du 
Texas, Mountain Gateway.
L’offre espagnole « est une 
offre de fraternité et un 
signe que tout ce qui s’est 
passé au Nicaragua est une 
injustice totale », a réagi, 
auprès de l’Agence France-
Presse, le pasteur évangélique 
Walner Blandon, un des ex-
détenus, depuis la capitale 
guatémaltèque.
Scrutins non reconnus 
par des organismes 
internationaux et plusieurs 

pays
Madrid a déjà offert la 
nationalité espagnole à plus de 
300 opposants déchus de leur 
nationalité nicaraguayenne 
en 2023, parmi lesquels les 
écrivains Gioconda Belli et 
Sergio Ramirez.
Daniel Ortega, 78 ans, est un 
ancien chef de guérilla qui a 
gouverné le Nicaragua dans les 
années 1980 après le triomphe 
de la révolution sandiniste. 
Il est revenu au pouvoir en 
2007 et a été réélu lors de 
scrutins non reconnus par des 

organismes internationaux, les 
Etats-Unis ou encore l’Union 
européenne, qui l’accusent de 
multiples dérives despotiques.
Daniel Ortega est accusé 
d’avoir mis en place un régime 
autoritaire au Nicaragua, pays 
de 7 millions d’habitants. 
En 2018, trois mois de 
manifestations contre son 
régime avaient été durement 
réprimés, faisant plus de 
300 morts, des centaines de 
détenus, et poussant à l’exil 
des milliers d’autres, selon 
l’ONU.
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L’Espagne offre sa nationalité à 135 opposants 
nicaraguayens déchus et expulsés de leur pays



Ukraine 
Quinze régions du pays visées par une attaque 

massive de drones russes

L’Arabie saoudite et l’Égypte appellent 
à un cessez-le-feu immédiat au Liban et à Gaza 

Les raids israéliens paralysent le travail des secouristes 
et deux hôpitaux et ferment un point de passage clé

Les frappes russes ne 
faiblissent pas en Ukraine. 
À Kiev, l’alerte aérienne 

a duré plus de cinq heures, ce 3 
octobre. La ville était visée par 
une attaque massive de drones 
et au total quinze régions ont été 
ciblées par l’armée russe dans 
une attaque de drones à grande 
échelle. Des attaques désormais 
quotidiennes et qui causent des 
dégâts matériels. Et des pertes 
humaines. Le tout nouveau 
patron de l’Otan, Mark Rutte 
effectue une visite à Kiev en 
signe de soutien, deux jours après 
sa prise de fonction.
En septembre, il n’y a pas 
eu un seul jour sans que les 
infrastructures énergétiques, 
les bâtiments résidentiels 
ukrainiens n’aient été touchés. 
La nuit dernière, c’est plus d’une 

centaine de drones dont 78 ont 
été interceptés selon les autorités 
ukrainiennes qui ont été lancés.
Ils n’ont pas fait de victimes, 
mais les dégâts matériels sont 
importants, des lignes électriques 
ont été endommagées dans la 

région d’Odessa au sud et dans 
l’ouest du pays également, à 
Poltava ce sont six bâtiments 
commerciaux, un bâtiment 
résidentiel et un jardin d’enfants 
qui ont été touchés, et ici à Kiev, 
dans la capitale la nuit a été 

ponctuée d’explosions entendues 
au loin, une quinzaine de drones 
russes visait les infrastructures 
énergétiques. À cela s’ajoute les 
frappes de missiles et bombes 
planantes, la nuit dernière. 
Kharkiv dans le nord est du pays 
a été touchée, une dizaine de 
personnes ont été blessées.
L’Ukraine demande plus de 
moyens pour sa défense aérienne 
alors que le pays est dans une 
course contre-la-montre pour 
tenter de réparer ses centrales, 
notamment thermiques. Elles ont 
déjà été détruites ou lourdement 
endommagées et ici la grande 
question pour les habitants est de 
savoir dans quelles conditions ils 
vont pouvoir passer l’hiver, avec 
des réserves en électricité et en 
chauffage plus que limitées. 
Ce jeudi 3 octobre, le président 

VolodymyrZelensky a profité 
de la visite à Kiev du nouveau 
chef de l’Otan, Mark Rutte, 
pour accuser les Occidentaux de 
faire « traîner » les livraisons de 
missiles à longue portée à son 
pays, sur fond de débat quant 
à leur utilisation pour frapper 
la Russie. « Nous avons besoin 
d’une quantité et d’une qualité 
suffisantes d’armes, y compris 
d’armes à longue portée, avec 
lesquelles, à mon avis, nos 
partenaires traînent déjà », a 
notamment déclaré M. Zelensky, 
cité par l’AFP. Par ailleurs, 
l’Ukraine veut « convaincre » ses 
alliés occidentaux d’« abattre les 
missiles et drones russes » qui la 
visent. «Nous sommes conscients 
qu’il s’agit d’une décision 
difficile », a convenu le président 
ukrainien.

Le ministre saoudien des 
Affaires étrangères et son 
homologue égyptien ont 

eu une conversation téléphonique 
vendredi pour discuter de la 
détérioration de la situation au 
Liban et de l’escalade du conflit 
israélo-palestinien, a rapporté 
l’Agence de presse saoudienne.
Au cours de cet appel, le prince 
Fayçal ben Farhan et Badr 
Abdelatty ont exprimé leur 
profonde inquiétude face à 
l’escalade israélienne au Liban, 
soulignant la solidarité de leurs 
pays avec le peuple libanais dans 
la crise actuelle, a ajouté SPA.

Ils ont insisté sur la nécessité 
pour l’État libanais d’exercer 
pleinement son autorité et sa 
souveraineté sur l’ensemble de 
son territoire, avec un soutien 
international lui permettant de 
gérer efficacement la crise.
Les ministres ont appelé la 
communauté internationale, en 
particulier le Conseil de sécurité 
des Nations unies, à prendre des 
mesures urgentes pour faciliter 
un cessez-le-feu immédiat et 
permanent au Liban et dans la 
bande de Gaza.
Soulignant l’importance de 
la stabilité régionale, ils ont 

réaffirmé l’engagement du 
Royaume et de l’Égypte à 
continuer de coordonner leurs 
efforts pour relever les défis posés 
par l’escalade de la violence dans 
la région arabe.
L’appel conjoint à une 
intervention internationale 
intervient alors que les tensions 
au Liban et à Gaza atteignent 
de nouveaux sommets, avec des 
inquiétudes croissantes quant 
aux répercussions humanitaires 
et sécuritaires sur l’ensemble du 
Moyen-Orient.

L’armée israélienne 
empêche le personnel 
paramédical, quelle que 

soit son affiliation, de mener des 
opérations de secours dans la 
banlieue sud de Beyrouth, ainsi 
qu’au Sud-Liban.
Le centre de la défense civile 
de l’État libanais, situé dans 
la zone de Hadath près de la 
banlieue sud de Beyrouth, a 
reçu un appel prétendument de 
l’armée israélienne jeudi soir 
l’avertissant de ne “déplacer 
aucun véhicule vers le site 
ciblé”, à la suite d’une série 
de frappes aériennes menées 
dans la zone de Mrayjeh de la 
banlieue, bien qu’il ait reçu 
des appels de détresse pour des 
personnes disparues.

Vendredi matin, des 
photojournalistes qui tentaient 
de se rendre sur le site des 
frappes, qui ont secoué 
Beyrouth, le Mont-Liban et ont 
été entendues jusqu’à Sidon, ont 
été pris pour cible par un drone 
de combat israélien.
Le Hezbollah a déclaré 
dans un communiqué : “Un 
membre de la défense civile de 
l’Organisation islamique de la 
santé a été tué et plusieurs autres 
blessés alors qu’ils tentaient de 
déblayer les décombres sur le 
site de Mrayjeh, car ils ont été 
pris pour cible par une attaque 
de drone.
Le ciblage israélien s’est étendu 
au personnel paramédical et aux 
hôpitaux de la zone frontalière 

méridionale, ce qui a entraîné 
la mise hors service de deux 
hôpitaux.
Quatre ambulanciers du 
Hezbollah ont été tués 
lorsqu’ils ont été visés par une 
frappe de drone à l’entrée de 
l’hôpital gouvernemental de 
Marjayoun dans la matinée. 
L’administration de l’hôpital a 
décidé d’évacuer le personnel et 
d’interrompre le travail.
Une frappe aérienne israélienne 
a également visé un centre 
de santé dans la ville de 
KherbetSelem, tuant deux 
ambulanciers et en blessant 
plusieurs autres.
L’hôpital Mays Al-Jabal a 
annoncé la suspension du 
travail “en raison des attaques 

israéliennes contre le personnel 
de l’hôpital, y compris 
l’utilisation de phosphore blanc 
internationalement interdit à 
proximité de l’hôpital, ainsi 

que des difficultés à obtenir du 
diesel, de l’électricité, de l’eau, 
de la nourriture, de l’accès pour 
le personnel médical et infirmier 
et des médicaments”.
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Nouveaux maillots de l’Algérie / Adidas :
Un lieu de lancement qui fait jaser mais

Bachir Belloumi surnage dans le naufrage

Petkovic :
« On veut gagner tous nos matches »

L’EN a mis un pied à la 
CAN en septembre, 
une qualification 

prématurée sera synonyme de 
continuité pour Petkovic. Il aura 
le temps qu’il faut pour tester, 
mais il ne voit pas ainsi les 
choses. 
«L’EN est tellement importante 
qu’il n y a pas de différence dans 
les matches, on cherche à gagner 
tous les matches pour assurer 
rapidement la qualification, 
mais comme je l’ai déjà dit, je 
veux donner la possibilité a tous 
les joueurs de jouer en sélection, 
car avec 39 sélectionnés déjà, 
c’est un grand nombre de 
joueurs convoqués. Pour moi, 

le plus important c’est que les 
joueurs puissent s’affirmer et 
qu’on gagne nos matches.»
«Une chance que mes joueurs 

changent de position»
Appelé à évoquer son schéma 
tactique adopté au Liberia basé 
sur 3 axiaux, Petkovic dira : 
« On a joué en 3-4-3 certes, 
mais ce n’est que des numéros, 
au match d’Oran Mandi a 
joué à droite mais en phase de 
construction il était dans l’axe. 
L’essentiel, ce n’est pas le poste, 
c’est la connexion entre les 
joueurs qui se trouvent dans la 
même zone, pour permettre que 
le jeu soit développé d’une façon 
adéquate. C’est un avantage 

aussi que mes joueurs puissent 
changer de position, et que dans 
les phases défensives, dès la 
perte du ballon, ils reviennent à 
leur position initiale.
Je n’ai jamais adapté mon équipe 
à l’équipe adverse, je ne le ferai 
jamais, je respecte les équipes 
adverses, mais on veut mettre 
en place notre jeu en faisant 
attention à ce que l’adversaire 
fait. On va glisser les joueurs 
dans toutes les directions, sans 
changer de principe, car, pour 
moi, si un défenseur ou un milieu 
de rôle qui commence l’action 
par derrière, ça ne change rien. 
Quant au plan à l’avenir…ça 
sera le 5-5-5 (rires).»

Adidas, l’équipementier 
officiel de l’Équipe 
nationale lancera 

officiellement les nouvelles 
tuniques de l’Algérie ce soir 
à… Marseille (France). Le 
lieu peut faire jaser. Mais il 
faut savoir que ce choix a des 
motivations financières qui 
prévalent sur celles « identitaires 
». Explications.
Les Fennecs joueront avec 
leurs nouveaux maillots lors 
de la double-confrontation 
face au Togo (10 et 14 octobre 
prochains). Les deux produits 
sont déjà en vente sur le site 
officiel de la firme allemande. 
Et on peut, d’ores et déjà, penser 
que la vente sera un succès 
comme ce fut le cas par le passé.

Pour les Dz en France, 
c’est un objet d’appartenance
En effet, même quand la 
distribution connaissait des 
accrocs dans le mécanisme 
du temps de Medgrant et 
S2F, qui se sont avérés être 

incompétents dans ce domaine 
usant de procédure louches 
(vente anarchique sur le web 
et commandes encaissées et 
non-honorées), les Algériens 
s’étaient rués sur la tunique d’El-

Khadra. Dès lors, le maillot de 
l’Algérie est l’un des produits 
les plus vendus en France selon 
les chiffres. Et la communauté 
algérienne établie de l’autre côté 
de la rive présente une clientèle 

privilégiée pour Adidas.
C’est pourquoi il y a toujours 
cette tendance à promouvoir 
les produits de l’EN en dehors 
de nos frontières. La Provence, 
journal marseillais, informe ce 
samedi qu’un gala sera organisé 
ce soir à l’ancien Hard Rock 
Café au Vieux-Port à partir de 
20h30 pour lancer officiellement 
les maillots Dz. Pour se les 
procurer, il faut se rendre sur le 
site d’Adidas où le prix affiché 
pour les tuniques est de… 100 
euros pour les adultes et 75 euros 
pour les enfants. La distribution 
se fera dans plusieurs boutiques 
spécialisées dans les articles 
« sport » dont celle de Dz Fan 
Store.
En Algérie, la copie de… 
l’original prime sur l’authentique
Par ailleurs, on peut relever 
qu’au marché parallèle, le 
maillot revient a 26.000 DA/
pièce pour les adultes et 19 500 
DA pour les enfants. C’est une 
sacrée somme qui n’est pas dans 

les cordes des citoyens vivant en 
Algérie qui préfèrent acheter des 
maillot « copie de l’original » ou 
« good quality » pour reprendre 
le jargon de la contrefaçon. 
Dans les boutiques Adidas ou 
ses distributeurs en Algérie, on 
pourrait trouver l’article à 14 000 
DA comme ce fut le cas par le 
passé avec l’ancien modèle.
Cette somme représente presque 
6 fois le prix d’un maillot 
contrefait. Le choix est vite fait. 
Ainsi, on peut se douter que 
nos compatriotes qui vivent en 
France songent à se procurer 
ces produits du parallèle pour 
certains qui ont de la famille en 
Algérie. La conclusion est là 
: ceux qui regardent l’Algérie 
au stade arborent des maillots 
non-authentiques et ceux qui la 
regardent à la télé (parce que les 
camarades de Riyad Mahrez se 
produisent en Algérie et non en 
France), achètent au 1er choix. 
C’est une question de choix et 
de… bourses.

Après trois succès de rang, 
Hull City a lourdement 
chuté en déplacement chez 

Norwich City dans le cadre de la 
7e journée de la Championship. 
De nouveau titulaire, l’Algérien a 
essayé de faire bouger les choses en 
attaque mais n’a pas pu empêcher 
le naufrage des siens (4-0).
Cette fois, Belloumi a disputé toute 
la partie avec un rythme assez 
élevé. Le Dz a montré de bonnes 
dispositions physiques et semble 
bien s’imprégner de la cadence 
de la D2 anglaise quelques 
semaines après avoir débarqué en 
provenance du SC Farense (D1 du 
Portugal).

Il a touché la transversale 
sur coup franc

L’ancien sociétaire du MC Oran a 
été très remuant. Il a même donné 

du fil à retordre à Callum Doyle 
de l’avis même des supporters des 
Canaris sur les réseaux sociaux. 
Belloumi, averti dès la 9e minute, 
aurait même pu remettre les siens 
dans la partie à la 61e minute sur 
un superbe coup-franc qui a vu le 
ballon mourir sur la transversale. 
Passé tout proche du but de 2-1, 
le fils du légendaire Lakhdar a vu 
l’adversaire aggraver la marque 
par la suite pour s’imposer 4 buts 
à 0.
Malgré cette lourde défaite, on peut 
dire que Belloumi a marqué, un 
peu plus, son territoire et conforter 
sa place de titulaire pour la suite de 
la saison. L’idée est qu’il continue 
à briller pour pouvoir enfin avoir 
une opportunité concrète de la part 
de Vladimir Petkovic dans l’avenir.
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Premier League :
Arsenal et Manchester City s’imposent dans la douleur, 

victoire folle de Brentford contre les Wolves

Naples :
Antonio Conte est en train de métamorphoser le Napoli 

et Romelu Lukaku

Après le succès de 
Liverpool plus tôt 
dans l’après-midi, 

Manchester City et Arsenal ont 
également fait le travail, mais 
non sans mal.
L’hydre à trois têtes maintient 
la cadence. Après la victoire 
de Liverpool plus tôt dans 
l’après-midi à Palace (0-1), 
Manchester City et Arsenal 
avaient la pression du résultat. 
Respectivement opposés à 
Fulham et Southampton, les 
deux cadors ont finalement su 
faire respecter la hiérarchie en 
s’imposant chacun de leur côté. 
Revanchards après deux matches 
nuls consécutifs en championnat, 
les Sky Blues l’ont emporté 3-2, 
et pour une fois, leur guide ne 
s’est pas nommé Erling Haaland 
mais… Mateo Kovacic, auteur 
d’un doublé. Pourtant, les Sky 
Blues avaient démarré leur 
rencontre à l’envers en encaissant 
l’un des buts du week-end par 
Pereira.
Mis sur orbite par une talonnade 
de Raul Jimenez, l’ancien Red 

Devil n’avait laissé aucune 
chance à Ederson (0-1, 25e). 
Dans une rencontre ouverte aux 
courants d’airs, Adama Traoré 
était même proche de porter le 
score à 2-0, mais sa frappe fuyait 
le cadre. Le type d’action qu’on 
peut vite regretter lorsqu’on 
défie Manchester City, et c’est 
ce qui s’est finalement produit 
moins de 180 secondes plus 
tard. Kovacic a eu le nez fin 
en égalisant après un mauvais 
renvoi de la défense de Fulham 
sur corner (32e, 1-1), puis s’est 
offert son premier doublé depuis 

plus de 10 ans, dans la même 
configuration, après un service 
de Bernardo Silva en retrait (2-
1, 47e). Doku a finalement éteint 
les espoirs de Fulham d’une 
frappe surpuissante (3-1, 82e), 
la réduction de l’écart de Muniz 
étant insuffisante (3-2, 89e).

Arsenal s’est fait peur
En parallèle, on a un temps cru 
que Southampton allait renvoyer 
Arsenal à ses doutes. Mais 
comme souvent ces derniers 
temps, les Gunners ont trouvé 
la recette pour les chasser et 
s’imposer (3-1). En première 

période, il serait très exagéré 
d’affirmer qu’ils avaient dominé 
leur adversaire. Ils ont seulement 
occupé la moitié de terrain 
adverse, et leur seul tiré cadré 
est intervenu à la 45e minute des 
pieds de Partey, ce qui traduisait 
assez bien cette incapacité à briser 
le verrou des Saints. Le quatuor 
Sterling - Havertz - Jesus - Saka 
a souvent diffusé la sensation de 
se chercher dans les circuits de 
passe, le Brésilien n’étant pas 
toujours connecté techniquement 
avec ses partenaires. Ces 
maladresses techniques, les 
hommes d’Arteta en payaient 
d’ailleurs les frais au retour des 
vestiaires lorsqu’Archer figeait 
l’Emirates Stadium et lançait, 
sans le savoir, la rencontre. 
L’Anglais fixait Saliba et ajustait 
Raya d’un plat du pied au 
second poteau (0-1, 58e), mais la 
réaction des Gunners intervenait 
dans le prolongement du but.
Après une récupération de 
Saka sur l’engagement, 
Havertz déclenchait une 
frappe pour égaliser (58e). 

Les vents étaient porteurs, 
Saka, après une première mi-
temps assez anonyme, décidait 
de se retrousser les manches, 
et comme souvent, c’est lui 
qui détenait dans ses pieds la 
réussite de son équipe. L’Anglais 
adressait un centre au cordeau 
pour Martinelli, entré 5 minutes 
plus tôt, et le Brésilien réveillait 
l’Emirates (2-1, 68e). La réussite 
d’une équipe escortée par la 
grâce ? Possiblement, puisque 
le but se refusait à Southampton, 
écœuré par le poteau et la barre 
de Raya. Saka, encore lui, 
assurait le succès des Gunners en 
fin de match (3-1, 88e). Dans les 
autres rencontres, Brentford s’est 
imposé 5-3 contre les Wolves 
grâce, notamment, à un nouveau 
but de Mbeumo, son 6e en 
Premier League cette saison, et 
encore, un but dans les premières 
minutes du match. Leicester a 
battu Bournemouth (1-0), quand 
West Ham a enfin regagné, et 
avec la manière face à Ipswich 
(4-1).

Avec une nouvelle victoire 
acquise en Serie A 
contre Côme vendredi, 

le Napoli est assuré de terminer 
en tête du classement à la fin de 
cette journée pour la deuxième 
fois de la saison. Le projet 
d’Antonio Conte est en train de 
gagner en régularité et solidité.
Depuis le Scudetto historique, 
de l’eau a coulé sous les ponts 
napolitains et après la pluie 
vient toujours le beau temps. Il 
fallait être patient mais l’arrivée 
d’Antonio Conte est en train 
de tout changer. Alors que la 
saison dernière avait été très 
mouvementée avec trois coachs 
sur le banc en 9 mois à peine 
(Rudi Garcia, Walter Mazzarri, 
Francesco Calzona). Sans 
qualification à une compétition 
européenne, le Napoli profite 
d’une saison moins harassante 
avec seulement le championnat 
et la coupe à disputer, ce qui ne 
pose aucun problème à Antonio 
Conte, déterminé à utiliser 
cette année 0 pour installer les 
fondations de son projet et le 
recrutement allait dans cette 
logique : conforter les leaders, 
ajouter de la jeunesse et trouver 
les compléments adéquats autour 
de Khvicha Kvaratskhelia.
Après la victoire contre Côme 
(3-1) à domicile, Antonio 

Conte n’a pas caché sa joie de 
voir ses troupes conserver la 
première position, alors que la 
trêve internationale approche à 
grands pas : «Nous prenons cette 
première place au classement 
avec joie. Le développement des 
joueurs est essentiel. Les réponses 
qu’ils me donnent lorsqu’ils 
entrent sur le terrain, comme 
ce soir, me laissent vraiment 
satisfait. Nous voulons continuer 
sur cette voie, en nous améliorant 
chaque jour et en maintenant une 
haute compétitivité au sein de 
l’équipe», a expliqué le coach 
italien. Symbole d’un projet 
qui retrouve de belles couleurs, 
Antonio Conte alterne entre son 
traditionnel système en 3-5-2 et 
un 4-2-3-1 plus compact, ce qui 
rend son équipe tout de suite plus 
dominante et imprévisible.

Un retour aux sommets 
de l’Italie

Après sept journées, le Napoli 
compte 16 points et occupe ainsi 
la 1ʳᵉ position de Serie A. Le 
week-end dernier, les joueurs 
ont d’ailleurs fêté un petit fait 
marquant. C’était en effet la 
première fois depuis la 38ème 
journée de la saison 2022/2023, 
où les Partenopei avaient 
empoché le Scudetto sous 
Luciano Spalletti, que le club de 
Campanie terminait une journée 

à la première position. «Avec 
les garçons, nous nous sommes 
dits que nous pouvions aller 
jusqu’à la trêve en conservant 
une position au classement que 
personne n’aurait pu imaginer au 
début. Quelques matchs se sont 
écoulés, mais nous avons marqué 
16 points qui seront utiles pour 
nos objectifs. Jouer à Naples, à 
Maradona, avec un stade plein, 
signifie que ceux qui jouent 
ressentent la ferveur du public», a 
déclaré l’entraîneur italien qui est 
en train de maximiser le potentiel 
de toute son équipe à commencer 
par les recrues. D’ailleurs, tous 
les renforts estivaux réalisent 
un gros début de saison. 
D’Alessandro Buongiorno en 

défense à David Neres en passant 
par Scott McTominay, Naples a 
bien travaillé cet été.
C’était l’une des demandes 
prioritaires d’Antonio Conte 
à son arrivée. Pendant que la 
direction napolitaine cherchait un 
point de chute à Victor Osimhen, 
un autre buteur posait ses valises 
en Campanie et ce n’est autre 
que Romelu Lukaku, véritable 
chouchou et protégé de Conte. 
Et les retrouvailles entre les deux 
hommes frôlent la perfection. 
L’attaquant belge reprend 
du plaisir, après de récentes 
saisons plus compliquées et 
affiche un total de 3 buts et 4 
passes décisives : «Vous voyez 
que vous représentez une ville 

entière et ses habitants. C’est 
fantastique à vivre. Cela vous 
donne l’énergie de donner le 
meilleur de vous-même chaque 
jour. Quand vous voyez les 
joueurs, les physiothérapeutes, 
les serveurs et tous ceux qui 
travaillent ici, ce sont tous de 
vrais Napolitains qui aiment le 
club. Cela fait du bien, mais il y 
a aussi une grande responsabilité 
de donner le meilleur de soi-
même», a précisé Lukaku. Lors 
de ses cinq premières apparitions 
avec Naples, Romelu Lukaku 
est le joueur impliqué dans le 
plus de buts depuis le retour du 
championnat de Serie A à 20 
équipes il y a 20 ans.
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En Bref...Le retour de la R4 de Renault se profile
 en images

NVIDIA veut faire de l’ombre à ses clients 
avec ses nouveaux modèles d’IA open source

Bonne nouvelle pour les 
propriétaires de smartphones 
pliants : une fonctionnalité 
d’écran partagé Gemini vient 
d’être lancée sur les appareils 
Android dotés de grands écrans.

Google a de grands projets 
pour Gemini. En août dernier, 
la firme de Mountain View 
avait annoncé l’arrivée d’une 
fonctionnalité d’écran flottant 
pour son intelligence artificielle.

Aujourd’hui, une nouvelle 
avancée vient de pointer le bout 
de son nez : il est désormais 
possible, en faisant glisser le 
panneau de l’app Gemini, de la 
scinder en deux écrans.

Google lance l’écran partagé 
pour Gemini

Récemment déployée dans 
Gmail, Search et Google Docs, 
et intégrée en tant que chatbot 
au sein des systèmes Android 
et iOS, l’intelligence artificielle 
Gemini ne cesse de s’améliorer. 
Elle devrait bientôt faciliter les 
recherches dans Google Photos, 
faire jouer des playlists dans 
YouTube Music, ou encore être 
intégrée aux lunettes connectées 
Ray-Ban.

Aujourd›hui, Google franchit 
un nouveau cap pour les 
smartphones pliants. Lors de 
la conférence I/O, l›entreprise 
avait annoncé l›arrivée 
prochaine d›un panneau flottant 
et du multitâche. Si la première 
fonctionnalité a vu le jour en 
août dernier, la seconde, repérée 
lors du Samsung Unpacked cet 
été, est enfin disponible sur les 
appareils à grand écran. Comme 
l›a révélé Mishaal Rahman, 
spécialisé dans les informations 
sur Android, le multi-fenêtrage 
vient d›arriver sur les appareils 
pliants.

Certains possesseurs de 
smartphones dotés de grands 
écrans (comme le Galaxy Z 
Fold 6) peuvent d’ores et déjà 
en faire l’expérience : en mode 
superposition, une poignée 
blanche permet de déplacer 
l’app Gemini sur la gauche ou 
sur la droite, activant un écran 
partagé. Mais, pour l’heure, la 
fonctionnalité n’a pas encore été 
largement déployée.

Renault continue de jouer la 
carte de la nostalgie avec 
sa gamme électrique. La 

R5 arrive à peine en concession 
que la marque au losange 
commence à dévoiler une autre 
icône du siècle dernier, la R4 
version néo-rétro.
Après avoir présenté le concept 
R17 et lancé la Renault 5 Electric, 
le constructeur français dévoile 
quelques détails de la future 
Renault 4 E-Tech Electric.
Design néo-rétro pour la nouvelle 
Renault 4 E-Tech Electric
La R4 électrique, attendue pour 
2025, modernise l›emblématique 

4L avec une calandre lumineuse, 
des feux LED circulaires et 
un toit ouvrant en toile. Ces 
éléments combinent design rétro 
et technologie moderne pour 
marquer le renouveau d›une 
icône.
Les images révèlent également 
des références directes à son 
aînée, comme les célèbres feux 
arrière en forme de gélule et la 
vitre latérale en trapèze au-dessus 
de la roue arrière. Le becquet 
aérodynamique et les lignes 
sculptées ajoutent une touche 
contemporaine tout en respectant 
l›esprit originel de la 4L.

Praticité et polyvalence toujours 
au rendez-vous
Mesurant 4,14 mètres de long, 
cette Renault 4 électrique 
conserve les qualités de 
polyvalence qui ont fait le succès 
du modèle original. Fabriquée 
à Maubeuge, en France, sur la 
plateforme AmpR Small, elle 
allie espace intérieur généreux et 
agilité, tout en étant entièrement 
électrique. Elle complète ainsi 
l’offre de Renault sur le segment 
B aux côtés de la Renault 5 
Electric (3,92 mètres).
Le constructeur propose une 
exclusivité à ses clients via le 

« R4 R Pass », un coupe-file 
permettant de précommander 
le véhicule avant l’ouverture 
officielle des commandes. Les 
détenteurs de ce pass pourront 
profiter d’avantages, comme 
une miniature de la voiture et 
des invitations à des événements 
dédiés. Avec ces atouts, la Renault 
4 E-Tech Electric s’annonce 
déjà comme un modèle clé pour 
Renault, qui entend bien faire 
revivre l’âme de la 4L tout en 
la réinventant pour les besoins 
d’aujourd’hui.

Le géant des cartes graphiques 
vient de frapper un grand coup 
dans le monde de l’IA. En lançant 
NVLM 1.0, une famille de 
modèles de langage multimodaux 
open source, l’entreprise se 
positionne comme un acteur 
majeur de l’IA générative, au 
risque de faire de l’ombre à ses 
propres clients.
Alors qu’on la connaît surtout 
pour ses puissants GPU qui 
équipent les data centers et les PC 
des passionnés, NVIDIA a décidé 
de jouer dans la cour des grands 
de l’IA.
Avec NVLM 1.0, l’entreprise 
propose une famille de modèles 
de langage multimodaux capables 
de rivaliser avec les ténors du 
secteur comme GPT-4 d’OpenAI 
ou PaLM 2 de Google. Cette 
initiative audacieuse pourrait 
bien redistribuer les cartes dans 
l’industrie de l’IA.
NVIDIA sort l’artillerie lourde 

avec NVLM 1.0
Le fleuron de cette famille, 
NVLM-D-72B, est un monstre de 
puissance avec ses 72 milliards 
de paramètres. Il excelle dans 

les tâches combinant vision et 
langage, comme l’interprétation 
de mèmes, l’analyse d’images 
ou la résolution pas à pas de 
problèmes mathématiques. 
Mais ce n’est pas tout, car 
l’entraînement multimodal a 
aussi boosté ses performances sur 
les tâches purement textuelles, 
avec un gain moyen de 4,3 points 
sur les benchmarks clés.
Ce qui distingue NVLM 1.0 
des autres, c’est son caractère 
open source. Contrairement à 
la tendance actuelle de garder 
les modèles d’IA avancés sous 
clé, NVIDIA a décidé de rendre 
les poids de ses modèles publics 
et promet même de publier le 

code d’entraînement. Cette 
décision ouvre des perspectives 
inédites pour les chercheurs et 
développeurs du monde entier.
En ouvrant ainsi ses modèles, 
NVIDIA ne fait pas qu’un geste 
pour la communauté, elle rebat 
les cartes de l’industrie de l’IA. 
Jusqu’ici, les modèles les plus 
puissants étaient l’apanage 
de quelques géants de la tech 
richement dotés. En donnant 
accès à une technologie rivalisant 
avec les systèmes propriétaires 
des champions du secteur, 
l’entreprise permet à des acteurs 
plus modestes de jouer dans la 
cour des grands. Et si Meta se 
targue aussi de proposer des 

modèles open source, la réalité 
est tout autre lorsqu’on jette un 
œil à leurs licences…
Cette décision pourrait 
déclencher une réaction en 
chaîne, poussant d’autres leaders 
à ouvrir leurs recherches, au 
risque d’accélérer les progrès 
de l’IA de manière incontrôlée. 
Car si une IA puissante devient 
plus accessible, les risques de 
mauvais usage et les questions 
éthiques vont se multiplier. La 
communauté de l’IA va devoir 
promouvoir l’innovation tout en 
établissant des garde-fous pour 
une utilisation responsable.
L’initiative de NVIDIA soulève 
aussi des questions sur l›avenir des 
business models de l›intelligence 
artificielle. Si des modèles à la 
pointe deviennent gratuits, les 
entreprises vont devoir repenser 
leur façon de créer de la valeur 
et de maintenir un avantage 
compétitif. Ironiquement, 
NVIDIA pourrait faire de 
l›ombre à ses propres clients 
comme Mistral AI, avec qui elle 
a récemment co-développé le 
modèle Mistral NeMo 12B.
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Droit, pointu, aquilin, 
retroussé, camus, 
busqué, épaté… quelle 

que soit la forme de son nez, on 
ne sait pas toujours comment en 
prendre soin au quotidien. Car 
même si certaines habitudes 
semblent anodines, elles 
peuvent l’agresser ou avoir des 
conséquences non négligeables. 
Lavage, épilation des poils… 
Les conseils de deux médecins 
ORL.
Faut-il vraiment laver son nez 

tous les jours ?
Non. Bien que l’on entende 
souvent dire que le lavage 
de nez permet de garder une 
muqueuse saine, elle ne se 
justifie que dans certains cas. « 
Par exemple lorsqu’on présente 
une maladie du nez ou des sinus, 
aiguë ou chronique, comme une 
rhinite allergique, une polypose 
nasale ou une sinusite, en 
utilisant alors une solution salée 
isotonique, voire hypertonique 
s’il est bouché, indique le Dr 
Duc Trung Nguyen, ORLet 
chirurgien cervico-facial au 
CHRU de Nancy. En dehors 
de ces situations, ce lavage 
quotidien peut enlever du “bon” 
mucus, qui a des propriétés 
antimicrobiennes bénéfiques. » 
Un avis que partage et complète 
le Dr Nils Morel, ORL et 
chirurgien cervico-facial : « Il 
peut aussi aider à désengorger 
les voies nasales en cas de 
rhume, et éviter que celui-ci ne 
dégénère en sinusite, mais sinon, 
une muqueuse nasale en bonne 
santé est physiologiquement 
capable de se nettoyer elle-

même. »
Peut-on s›épiler les poils du 

nez?
Surtout pas, car ces poils jouent 
un rôle important.
Les poils du nez participent à la 
filtration des grosses particules, 
comme les poussières, et 
à l›humidification et au 
réchauffement de l›air que l›on 
respire. Dr Nils Morel, ORL et 
chirurgien cervico-facial.
Les épiler n›est donc pas 
recommandé, « d›autant que 
cela risque de causer des lésions 
de la peau, pouvant être la porte 
d›entrée pour des bactéries », 
dit le Dr Nguyen. S›ils nous 
gênent esthétiquement, mieux 
vaut donc couper les poils qui 
dépassent avec de petits ciseaux.

Que faire si on a un bouton 
dans une narine ?

Éviter d›y toucher ou de le 
triturer, car cela pourrait 

retarder sa cicatrisation, ou de 
désinfecter pour ne pas irriter 
la muqueuse. « On nettoie 
simplement avec du sérum 
physiologique et on dépose 
l›équivalent d›un petit pois de 
produit gras dans le nez pour 
humidifier la muqueuse, type 
vaseline, crème au calendula 
ou Homéoplasmine, jusqu›à 
guérison », conseille le Dr Morel. 
En revanche, s›il y a clairement 
des signes de surinfection - le 
nez est enflé, rouge, douloureux 
-, il faut consulter. « Une crème 
antibiotique sera alors prescrite 
par le médecin », précise le Dr 
Nguyen.

Se «décrotter le nez» ou 
mettre les doigts dans le nez, 

quels risques ?
Saignements, lésions de la 
muqueuse, infections sont 
autant de risques énumérés par 
le Dr Nguyen. Sans compter 

que plus on se cure le nez, 
plus on produit de saletés. 
Comment s›en débarrasser 
? « En les décollant avec du 
sérum physiologique avant de 
se moucher. On peut essayer de 
les retirer avec le doigt, mais 
délicatement. » Si on a souvent 
le nez sec, propice aux croûtes, 
le Dr Morel préconise d›agir en 
amont, « en humidifiant son nez 
avec du sérum physiologique et 
en déposant un peu de gras avec 
un Coton-Tige » (vaseline. ..). Si 
l›air de la chambre est trop sec, 
on y place un humidificateur 
d›air.
Renifler : est-ce une mauvaise 

pratique ?
Oui. « Un reniflement 
fréquent peut générer des 
microtraumatismes de la 
muqueuse nasale qui peut finir 
par s›enflammer, explique 
le Dr Nguyen. Et s›il y a 
inflammation, il y aura une 
hypersécrétion de mucus qui 
va adhérer à la muqueuse, 
provoquer alors une sensation de 
gêne poussant à renifler encore 
plus, d›où un cercle vicieux. » 
Donc si on a la goutte au nez, 
on se mouche, « sans tordre le 
nez, ce qui pourrait traumatiser 
les structures cartilagineuses 
et entraîner une inflammation 
locale, mais en bouchant une 
narine, puis l›autre, afin d›éviter 
de créer une hyperpression dans 
les voies aériennes supérieures.»

Est-ce une bonne idée 
d›éternuer en se bouchant le 

nez ?
Non.« D›abord parce que le 
rôle d›un éternuement est 

d›expulser des particules qui 
se sont logées dans le nez, un 
mécanisme naturel qu›il faut 
respecter », précise le Dr Morel. 
Ensuite, parce que cela n›est 
pas sans risque. « Cela peut 
provoquer une hyperpression 
dans la sphère ORL, raison pour 
laquelle on recommande aux 
personnes qui viennent de subir 
une chirurgie de l›oreille ou 
des sinus d›éternuer en gardant 
la bouche ouverte », dit le Dr 
Nguyen. Le mieux est donc 
d›éternuer dans un mouchoir 
ou, à défaut, dans son coude.

Comment réagir quand on 
saigne du nez ?

En cas de saignement de nez, 
on ne penche pas la tête en 
arrière, car le sang pourrait 
s›écouler dans la gorge, voire 
dans les voies respiratoires. « 
Il faut mettre la tête en avant, 
et compresser les deux narines 
en même temps pendant 5 à 10 
min, conseille le Dr Nguyen. Un 
coton peut éventuellement être 
mis en place si le saignement 
persiste. » Mais s›il est vraiment 
très abondant, il est recommandé 
d›appeler le 112 ou d›aller aux 
urgences. « Et s›il est fréquent, 
de consulter un ORL pour en 
rechercher la cause, par exemple 
une malformation vasculaire, 
une hypertension artérielle, 
une apnée du sommeil ou une 
tumeur. »

Le temps qui passe possède de 
nombreux inconvénients dont 
celui d’arrondir notre silhouette 
et de compliquer l’élimination 
des kilos superflus. Mais quels 
sont les âges les plus critiques ? 
Réponses…
Diminuer ses apports 
alimentaires et augmenter ses 
dépenses énergétiques : tout le 
monde connaît ces deux règles 
d’or pour perdre du poids. Mais 
en dépit de ces efforts, il arrive 
que les résultats ne soient pas 
au rendez-vous. Et parfois, c’est 
une question d’âge.
« Il ne faut pas généraliser car il y 
a des exceptions. Par exemple les 
personnes âgées qui maigrissent 
parfois beaucoup car elles ne se 
nourrissent plus correctement ou 
rechignent à s’alimenter. Mais de 
façon générale, plus on vieillit, 
et plus il est compliqué de perdre 
du poids », prévient Véronique 

Liesse, diététicienne.
A 30 ans, le métabolisme ralentit
Les difficultés commencent à 
la trentaine. Le métabolisme de 
base ralentit, c’est-à-dire que 
notre organisme brûle moins de 
calories qu’auparavant lorsqu’il 
est au repos total. Pour les 
trentenaires les plus sportifs, le 
phénomène est moins prononcé 
car l’exercice physique 
régulier permet de stimuler 
ce métabolisme en question. 
C’est donc une période où les 
efforts sur l’alimentation paient 
de moins en moins. On perdra 
du poids plus difficilement 
qu’auparavant.
A la quarantaine, avec l›arrivée 
de la ménopause chez la femme 
et de l›andropause chez l›homme, 
les difficultés s›amplifient
Les choses se corsent encore 
à partir de la quarantaine où 
ce phénomène s’accentue. 

L’arrivée de la ménopause chez 
les femmes, et de l’andropause 
chez les hommes amplifie 
encore les difficultés. Pour les 
femmes, cette période marque 
un changement hormonal. 
Les ovaires ne sécrètent 
plus d’hormones féminines 
(progestérone et œstrogène) et 

la production d’ovules s’arrête. 
Ces changements entraînent 
souvent une prise de poids, ou 
une difficulté à en perdre.
Chez les hommes, la diminution 
du taux de testostérone rejaillit 
sur la masse musculaire : les 
calories sont plus difficiles à 
brûler.

Après 60 ans, on perd du muscle
Après 60 ans, on perd encore 
du muscle. Et moins on a de 
muscles, plus le métabolisme 
ralentit. Par ailleurs, il arrive 
que des douleurs physiques ou 
problèmes de santé apparaissent. 
Résultat, on a plus de mal à 
pratiquer une activité physique. 
« Attention, ces règles sont 
des règles générales. Chaque 
individu possède un profil et 
un métabolisme différent, et 
certains réussiront à maigrir 
facilement même en vieillissant. 
Ce n’est absolument pas une 
fatalité », insiste l’experte.
En clair, si on a la possibilité 
de continuer le plus longtemps 
possible à surveiller son 
alimentation et à conserver un 
minimum d’activité physique, on 
peut tout à fait contrer les effets 
du temps qui passe et conserver 
une silhouette svelte.

6 questions sur la bonne santé du nez

Les 3 âges où il est le plus difficile de maigrir
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Sara Boueche

Le regard est souvent considéré 
comme le miroir de l’âme, un 
reflet des émotions et des pensées 
les plus intimes. Pourtant, pour 
certains, maintenir un contact 
visuel prolongé peut s’avérer une 
tâche ardue. Cette difficulté à 
regarder dans les yeux n’est pas 
simplement un signe de timidité 
ou de manque de confiance en 
soi ; elle peut révéler des aspects 
plus profonds de la personnalité 
et des expériences de vie.

Les racines psychologiques
La difficulté à maintenir un 
contact visuel peut avoir des 
racines psychologiques variées. 
Pour certains, cela peut être le 
résultat d’une anxiété sociale, 
une peur de l’évaluation ou 
du jugement des autres. Cette 
anxiété peut être exacerbée 
par des expériences passées de 
rejet ou de critique, créant une 
boucle de rétroaction négative 
où l’évitement du regard devient 

une stratégie de protection.
D’autres peuvent éprouver des 
difficultés à regarder dans les 
yeux en raison de traumatismes 
passés. Les victimes de violence 
ou d’abus peuvent associer le 
contact visuel à des situations 
de danger ou de vulnérabilité, 
rendant ainsi le regard direct une 
source de stress et d’inconfort.

Les implications sociales
Dans les interactions sociales, 
le contact visuel joue un rôle 
crucial. Il est souvent perçu 
comme un signe de confiance, 
d’honnêteté et d’engagement. 
Ceux qui évitent le regard 
peuvent être perçus comme 
manquant de confiance en eux, 
voire comme étant malhonnêtes 
ou désintéressés. Cette 
perception peut entraîner des 
malentendus et des tensions dans 
les relations interpersonnelles, 
tant sur le plan professionnel que 
personnel.

Les stratégies d’adaptation

Pour ceux qui éprouvent des 
difficultés à maintenir un contact 
visuel, il existe des stratégies 
d’adaptation. La thérapie 
cognitivo-comportementale 
(TCC) peut être particulièrement 
efficace pour traiter l’anxiété 
sociale et les traumatismes 
passés. Cette approche vise 
à modifier les pensées et les 
comportements négatifs associés 
au contact visuel, permettant 
ainsi aux individus de développer 

des compétences sociales plus 
adaptées.
Des techniques de relaxation, 
comme la méditation et la 
respiration profonde, peuvent 
également aider à réduire 
l’anxiété et à améliorer la capacité 
à maintenir un contact visuel. 
Enfin, la pratique régulière dans 
des situations à faible enjeu 
peut progressivement renforcer 
la confiance en soi et réduire 
l’inconfort associé au regard 

direct.
La difficulté à regarder dans 
les yeux est un comportement 
complexe qui peut révéler 
des aspects profonds de la 
personnalité et des expériences 
de vie. Comprendre les racines 
psychologiques et sociales de 
cette difficulté est la première 
étape vers une amélioration. 
En adoptant des stratégies 
d’adaptation et en cherchant 
un soutien professionnel, il est 
possible de surmonter cette 
barrière et d’améliorer la qualité 
des interactions sociales.
En fin de compte, le regard 
n’est pas seulement une fenêtre 
sur l’âme, mais aussi un outil 
puissant de communication et 
de connexion. En apprenant 
à maîtriser le contact visuel, 
nous pouvons non seulement 
améliorer nos relations avec les 
autres, mais aussi renforcer notre 
propre estime de soi et notre 
confiance en nous.

Make-up : les bases, ça sert à 
quoi ?La base de teint, c’est 

quoi exactement ?
Grâce à une formule au pouvoir 
floutant, enrichie en extraits 
de nénuphar blanc de Corée ou 
d’artichaut connus pour leurs 
propriétés matifiantes. Elle 
uniformise le teint, contrôle 
les excès de sébum, corrige les 
pores et apporte un fini poudré à 
la peau. En bonus : le produit de 
teint appliqué ensuite accroche 
à la formule et tient plus 

longtemps. Côté textures, vous 
avez le choix : mousse, stick, 
crème ou encore gel, à vous de 
voir !
Si vous recherchez un résultat 
zéro matière, elle est faite pour 
vous. Selon sa formule, la base 
de teint s’adapte presque à toutes 
les peaux. Certaines contiennent 
en plus de l’acide hyaluronique 
pour apporter de l’hydratation, 
de la vitamine C pour doper 
l’éclat ou encore de la vitamine 
B5 pour stimuler la régénération 

des cellules. En revanche, elle 
peut ne pas suffire si vous avez 
la peau grasse.
La base de teint s’applique 
comme une crème de jour, avant 
le produit de teint, aux doigts sur 
une peau propre et fraîchement 
hydratée. Lissez la matière de 
l’intérieur vers l’extérieur en 
insistant sur le front, les ailes du 
nez et le menton.

La poudre libre, c’est quoi 
exactement ?

Formulée avec de la poudre de 
bambou, de l’argile blanche ou 
encore de l’amidon de maïs, 
cette poudre extra-fine, absorbe 
le sébum responsable des 
brillances. Elle réduit l’apparence 
des pores, lisse le grain de 
peau et permet de matifier 
durablement le teint. Elle peut 
aussi contenir des ingrédients 
soins hydratants comme de 
l’acide hyaluronique et se 
décliner dans différentes teintes. 
Certaines sont translucides et 

d’autres légèrement colorées 
pour un effet bonne mine.
Si quelques heures après 
l’application du produit de 
teint votre peau présente des 
brillances difficiles à contrôler, la 
poudre libre est faite pour vous. 
Sa matière fixe efficacement 
le maquillage jusqu’au soir. 
Cependant, son aspect poudré 
donne un résultat sophistiqué et 
pourrait donc ne pas convenir 
à celles qui préfèrent les teints 
frais, tout en transparence.

Sara Boueche

La solitude, souvent 
perçue comme un trait 
de caractère négatif, 

pourrait en réalité être un 
indicateur d’une intelligence 
supérieure. Cette hypothèse, 
bien que controversée, trouve 
des échos dans plusieurs études 
scientifiques et observations 
sociologiques.

Une corrélation intrigante
Des recherches récentes en 
psychologie cognitive suggèrent 
qu’il existe une corrélation 
positive entre la tendance à la 
solitude et un quotient intellectuel 
(QI) élevé. Une étude menée par 
des chercheurs de l’Université 
de Londres a révélé que les 
individus ayant un QI supérieur 

à la moyenne ont tendance à 
préférer des activités solitaires, 
telles que la lecture, l’écriture et 
la réflexion personnelle, plutôt 
que des interactions sociales 
fréquentes.

Les avantages de la solitude
La solitude offre un espace 
propice à la réflexion et à la 
créativité. Les solitaires ont 
souvent plus de temps pour 
se consacrer à des activités 
intellectuelles et à des projets 
personnels, ce qui peut 
contribuer à leur développement 
cognitif. De plus, ils sont moins 
susceptibles de se laisser distraire 
par les interactions sociales, ce 
qui leur permet de se concentrer 
plus efficacement sur des tâches 
complexes.

La stigmatisation sociale

Cependant, la solitude est 
souvent stigmatisée dans 
nos sociétés modernes, où 
l’extraversion et la sociabilité 
sont valorisées. Les individus 
solitaires sont parfois perçus 
comme asociaux ou introvertis 
de manière péjorative. Cette 
stigmatisation peut entraîner 
des sentiments d’isolement 
et de marginalisation, même 
si ces individus trouvent un 
réel épanouissement dans leur 
solitude.

Une perspective équilibrée
Il est important de noter que la 
solitude n’est pas synonyme 
d’isolement pathologique. Elle 
peut être un choix délibéré 
et bénéfique pour certains 
individus. Les solitaires ne 
sont pas nécessairement moins 

sociables, mais ils choisissent 
simplement de limiter leurs 
interactions sociales pour se 
concentrer sur des activités qui 
leur apportent une satisfaction 
personnelle et intellectuelle.
En conclusion, la solitude, 
bien que souvent mal perçue, 
pourrait être un indicateur d’un 

QI supérieur. Les solitaires, 
loin d’être des marginaux, 
sont souvent des individus qui 
trouvent dans la solitude un 
espace propice à la réflexion et à 
la créativité. Il est donc essentiel 
de reconsidérer notre perception 
de la solitude et de reconnaître 
les avantages qu’elle peut offrir.

La solitude : Indicateur d’un QI supérieur ?

Le Regard fuyant 
Ce que votre difficulté à regarder dans les yeux révèle 

de vous

Poudre libre ou base de teint ?



La ministre de la Culture et 
des Arts Soraya Mouloudji 
a mis en exergue, vendredi 

soir à Oran, les réalisations 
de l’Etat dans le domaine de 
l’industrie cinématographique et 
des autres arts.

La ministre a déclaré dans 
son discours, à l’occasion de 
l’ouverture de la 12ème édition 
du Festival international d’Oran 
du film arabe qu’»au cours des 
deux dernières années, l’Algérie, 
outre de nombreux grands projets 
culturels, a inauguré la première 
ville cinématographique dans 
le sud du pays et a lancé des 
projets pour la réalisation 
d’autres dans d’autres régions, 
en plus du lancement du projet 
du Centre national des archives 
cinématographiques et de leurs 
numérisation, ainsi que le premier 
Institut national supérieur du 
cinéma, portant le nom de 
Mohamed Lakhdar Hamina et le 
premier lycée d’art en Afrique, 
qui comprend des spécialités 
artistiques, notamment le cinéma 
et l’audiovisuel».

La première responsable du 
secteur de la culture a également 
rappelé dans son discours 
la promulgation d’un décret 
présidentiel portant sur le statut 

de l’artiste et une loi sur les 
industries cinématographiques, 
en plus du lancement de 
nouveaux films, désormais 
éligibles pour concourir dans les 
grands festivals internationaux, 
ainsi que les prix déjà remportés.

Elle a souligné que «cela n’aurait 
pas été possible sans la sollicitude 
exceptionnelle des plus hautes 
autorités du pays, notamment du 
Président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune», qui a 
«une vision culturelle des plus 
pertinentes et une passion pour 
le cinéma et les arts créatifs, 
qu’il considère comme les forces 
douces qui consolident l’identité 
et préservent la mémoire».

Devant un parterre de cinéastes 
arabes et passionnés du 
septième art, Mme Mouloudji 
a déclaré que «le ministère de 
la Culture et des Arts, à travers 
le Festival international d’Oran 
du cinéma arabe, qui s’inscrit 
comme une haute tradition 
cinématographique sur la carte 
des festivals, étant le plus grand 
événement consacré au cinéma 
arabe et à ses enjeux, confirme la 
position ferme des dirigeants et 
du peuple algériens à l’égard de 
la cause palestinienne».

Le soutien de cette cause juste, 

se traduit par la réservation d’un 
espace important au cinéma 
palestinien à cette 12e édition du 
Festival, à travers la projection 
d’une série de films intitulés 
«Distance zéro», a-t-elle ajouté.

De son côté, le Commissaire du 
Festival international d’Oran 
du film arabe, Abdelkader 
Djeriou, a affirmé que cette 
manifestation est «le miroir de 
la liberté, la voix de la résistance 
et une victoire de l’être humain 
libre», affirmant que «l’Algérie 
restera une destination pour les 
révolutionnaires».

Il a souligné «la solidarité 
inconditionnelle de l’ensemble 
du personnel du festival avec nos 
frères de la Palestine et du Liban 
contre l’agression sioniste».

La soirée d’ouverture du festival 
comprenait une présentation 
au public des présidents et 
des membres du jury des 
compétitions officielles de 
longs et courts métrages fiction 
et documentaires, ainsi que le 
jury de la critique, en plus de 
spectacles de chant des artistes 
Fella Abbabssa et Houari 
Benchennet.

Sara Boueche 

Dans un geste de solidarité 
et d’expression 
artistique, l’association 

«Awrak El Annaba» a orchestré un 
événement culturel d’envergure 
intitulé «La Palestine dans les 
yeux de la littérature». Cette 
manifestation, qui s’est tenue, 
hier, à la bibliothèque principale 
Berkat Slimane, a rassemblé une 
pléiade d’artistes et d’hommes 
de lettres venus des wilayas de 
Jijel, Tébessa et Annaba, créant 
ainsi un creuset intellectuel et 
artistique en soutien au peuple 
palestinien.

Une programmation riche

 et diversifiée

L’événement, fruit d’une 
collaboration entre Al Anis 
TV et la maison d’édition 
«Dar El Kaisar», a offert une 
programmation variée, mêlant 
cinéma, théâtre et littérature. 
Les jeunes spectateurs ont pu 
apprécier la projection du film 
pour enfants «Hikayet Meftah», 
ouvrant ainsi une fenêtre sur la 

culture palestinienne à travers le 
regard de l’innocence.

Le point d’orgue de cette 
évenement  fut sans conteste 
la représentation de la pièce de 
théâtre «Ghaza, la distance du 
cœur», une œuvre poignante 
imaginée par le talentueux 
Hamid Gouri, comédien et 
écrivain. Cette création théâtrale 
a su captiver l’audience par sa 
cinématographie saisissante et 
sa narration percutante, mettant 
en lumière la réalité brutale 
du colonialisme sioniste et la 
souffrance endurée par le peuple 
palestinien.

Une mise en scène évocatrice

La pièce s’est distinguée par son 
approche multidimensionnelle, 
alliant la puissance des vers 
poétiques récités par un poète 
à l’évocation du personnage 
emblématique d’Abou Oubaida, 
dont le discours révolutionnaire 
a résonné comme un appel à la 
résistance et à l’espoir. Cette 
fusion des arts a permis de 
transcender les frontières de la 
simple représentation pour offrir 

une expérience immersive et 
profondément émouvante.

«La Palestine dans les yeux de la 
littérature» n’est pas seulement 
un événement culturel, c’est 
un acte de résistance pacifique, 
un cri de solidarité et un pont 
entre les cultures. En mêlant les 
arts et en donnant une voix à la 
cause palestinienne, l’association 
«Awrak El Annaba» et ses 
partenaires ont démontré le 

pouvoir transformateur de la 
culture dans la sensibilisation 
aux enjeux géopolitiques 
contemporains.

L’esprit de résistance et d’espoir 
que cette manifestation a insufflé 
continue de résonner, rappelant 
que la littérature et les arts 
demeurent des armes puissantes 
dans la quête de justice et de 
liberté.

La bibliothèque Berkat 

Slimane : Un foyer culturel en 
plein essor

Cet événement marque également 
le début d’une nouvelle ère pour 
la bibliothèque principale Berkat 
Slimane. Pour la saison culturelle 
2024/2025, cet établissement 
s’affirme comme un lieu de 
prédilection pour les intellectuels, 
les hommes de lettres, les clubs 
culturels et les étudiants. Avec 
ses clubs de lecture et sa volonté 
de promouvoir les nouveautés 
éditoriales, la bibliothèque joue 
un rôle crucial dans le paysage 
culturel d’Annaba.

Dotée d’une collection riche 
et diversifiée couvrant toutes 
les spécialités, la bibliothèque 
Berkat Slimane s’impose comme 
un pilier incontournable de la 
vie intellectuelle de la région. 
Son engagement à accueillir des 
événements de cette ampleur 
témoigne de sa volonté de 
favoriser le dialogue interculturel 
et de soutenir les causes 
humanitaires à travers l’art et la 
littérature.

Mouloudji met en valeur les réalisations dans le domaine
 de l’industrie cinématographique

La Palestine 
Un pont culturel entre résistance et espoir
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Voici les points forts 
des prochaines 
ventes aux enchères 
d’automne de 

Sotheby’s pour l’art ancien et 
moderne du monde arabe.

Mohammed Al-Saleem
La semaine dernière, Sotheby’s 
Dubaï a organisé une exposition 
des points forts de la prochaine 
semaine semestrielle de l’art 
du Moyen-Orient de la maison 
de vente aux enchères au siège 
de Londres, qui comprend 
deux ventes aux enchères: 
«Arts du monde islamique et 
de l’Inde» et «Moyen Orient 
moderne et contemporain». 
L’exposition comprenait des 
objets islamiques vieux de 
plusieurs siècles provenant du 
monde arabe, ainsi que des toiles 
réalisées par certains des artistes 
modernes et contemporains les 
plus importants de la région. 
Parmi ces dernières figurait cette 
œuvre sans titre d’Al-Saleem, 
décrite par Sotheby’s comme 
«l’un des principaux artistes 
modernes d’Arabie saoudite» 
qui «a grandement contribué à 
la croissance et à l’évolution 
de l’art dans le Royaume». 
Le peintre «appartenait à une 
faction du développement 
culturel en Arabie Saoudite 
qui recherchait un équilibre 
entre l’esthétique moderniste et 
l’esthétique traditionaliste». La 
médiation entre l’abstraction 
et la figuration, dans 
laquelle il utilise des formes 
géométriques pour capturer son 
environnement, est au cœur de 
l’œuvre de l’artiste», précise la 
maison de vente aux enchères. 
Cette pièce particulière devrait 
atteindre 100 000 livres sterling 
(environ 500 000 SAR) lors de 
la vente aux enchères qui aura 
lieu dans le courant du mois.  

Boucle de bronze omeyyade
Le clou de la vente aux enchères 
«Arts du monde islamique et de 
l›Inde» est cette sculpture en 
bronze exceptionnellement rare 
datant du 8e siècle de notre ère, 
qui devrait atteindre 3 millions 
de livres sterling lors de la vente 
aux enchères. Selon Sotheby›s, 
il s›agit «incontestablement de 
l›une des plus belles sculptures 
animales connues de la période 
omeyyade et du début de la 
période abbasside» et «de l›une 
des deux seules sculptures 
animales connues portant 
une inscription documentaire 
indiquant le nom de son créateur 
(Abdallah ibn Thabit) et de son 
commanditaire (Ubaydallah 
ibn Jabir)». L›œuvre est 
remarquable non seulement 
par son âge et son état, mais 
aussi par sa valeur esthétique. 

Son corps cylindrique gagne 
en mouvement grâce à la ligne 
inclinée qui va de la tête du 
daim à sa poitrine profondément 
arrondie», note Sotheby›s. 
«Cette ligne modifie le poids 
visuel de l›objet et le rend plus 
léger. «Cette ligne déplace le 
poids visuel légèrement vers 
l›arrière, subtilement souligné 
par l›angle des pattes bien 
articulées de l›animal. C›est 
comme s›il se tendait tout en 
restant vigilant...» Un rapport 
établi pour Sotheby›s par le Dr 
Julian Raby conclut: «Le daim 
... est un ajout majeur à notre 
compréhension de la sculpture 
figurative au deuxième siècle 
de l›Hijra ... Il s›agit également 
d›un objet merveilleux et 
sophistiqué en soi”.
Feuillet de la traduction arabe 

du «De Materia Medica» de 
Dioscoride

Entre 50 et 70 de notre ère, 
le médecin grec Pedanius 
Dioscorides a rédigé son 
encyclopédie en cinq volumes 
sur la phytothérapie, qui est 
restée la principale référence en 
la matière pendant plus de 1 500 
ans et a été largement utilisée 
dans toute l’Europe et au Moyen-
Orient, le texte original et les 
illustrations ayant été copiés à de 
multiples reprises. Cette feuille 

illustrée recto-verso provient 
d’une traduction arabe réalisée 
en Mésopotamie au XIIIe 
siècle. «Dans le contexte arabe, 
le texte était important non 
seulement pour ses informations 
pharmacologiques et médicales, 
mais aussi pour son rôle dans 
le développement de l’art de 
l’enluminure des manuscrits», 
note Sotheby’s. Cette feuille, 
poursuit-elle, est un exemple 
de l’école des miniatures de 
Bagdad et «marque le pont 
entre le style byzantin classique 
d’illustration de livres de la 
période de l’Antiquité tardive et 
la genèse de ce que les érudits 
occidentaux appelleront plus 
tard la ‘peinture persane’.»

Ayman Baalbaki
La représentation de la guerre - 
que ce soit à travers ses portraits 
expressionnistes de combattants 
ou ses peintures de paysages 
urbains en ruine - a été un 
thème constant tout au long de 
la carrière de Baalbaki, l’un des 
artistes contemporains les plus 
populaires du Liban. Dans cette 
œuvre, créée en 2014, l’artiste a 
déplacé son attention de son pays 
natal vers la guerre civile qui fait 
rage dans la Syrie voisine, plus 
précisément dans le quartier de 
Jober à Damas. «Les œuvres de 
Baalbaki durant cette période 

marquent un engagement 
durable à communiquer la 
détresse du conflit régional», 
indique Sotheby’s. «Exploitant 
la matérialité et la texture, 
Baalbaki présente une multitude 
de traits gestuels habilement 
agencés, exploitant l’émotion 
par le biais de la création de 
marques”.
Coran enluminé copié par 
Ya›qut Al-Musta›simi en 1275-6 
de notre ère
Sotheby›s décrit Al-Musta›simi 
comme «de loin le calligraphe le 
plus célèbre de l›histoire de l›art 
islamique» dont «les œuvres 
figurent depuis plus de 700 ans 
parmi les exemples les plus 
recherchés des arts islamiques 
du livre». Cet exemple de son 
travail, écrit en caractères naskh, 
est «un ajout passionnant au 
très petit corpus de manuscrits 
attribués de manière fiable au 
calligraphe, et donne un aperçu 
du travail des ateliers de scribes 
royaux de Bagdad à la fin du 

XIIIe siècle». Selon la maison 
de vente, il s›agit du seul coran 
connu d›Al-Musta›simi «qui 
n›est pas conservé dans une 
grande bibliothèque ou un 
musée». Il devrait être vendu 
entre 600 000 et 800 000 livres 
sterling.

Un groupe de 12 plats en 
poterie de l›Irak abbasside

Cet ensemble de bols irisés 
aurait été créé au neuvième 
ou au dixième siècle de notre 
ère dans l’Irak abbasside. 
Il «illustre parfaitement la 
technique décorative du lustré 
- l’une des plus sophistiquées, 
des plus coûteuses et des plus 
difficiles de l’époque - utilisée 
par les potiers qui cherchaient 
à imiter l’éclat de l’or», indique 
Sotheby’s. «Ces magnifiques 
exemples offrent un riche 
éventail de motifs, allant des 
motifs animaliers aux palmettes 
abstraites”.

Chefs-d’œuvre de l’art islamique exposés à Dubaï
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À la Paris Fashion Week, 
106 maisons ont pré-
senté leur prêt-à-porter 

féminin printemps-été 2025 du 
23 septembre au 1er octobre 
2024. Coups de cœur pour 
quatre d’entre elles qui ont 
retenu notre attention : Mossi, 
Leonard, Anrealage et Xuly Bët. 
Décryptages.

Mossi, silhouettes sculpturales 
à l’esthétique épurée

Lauréat du prix Pierre Bergé de 
l’Andam 2020 et du Grand Prix 
de la création de la ville de Paris 
2024, outre son prêt-à-porter fé-
minin, Mossi Traoré propose un 
projet social et solidaire tourné 
vers la formation et l’intégration 
avec l’école de couture Les Ate-
liers Alix. Ses deux projets se 
combinent dans ses collections 
conçues et produites en banlieue 
parisienne.

Connu pour son approche avant-
gardiste et inclusive, le créateur 
français d’origine malienne 
continue de réinventer les codes 
en alliant un design sophistiqué à 
un savoir-faire pointu. Cette col-
lection se distingue par des sil-
houettes architecturales fluides, 
des volumes généreux et des 
détails subtils réinterprétant les 
classiques du dressing contem-
porain. S’inspirant des œuvres 
de l’artiste Simone Pheulpin et 
de la couturière Madame Grès 
– l’école que Mossi a fondée est 
en hommage à cette dernière – 
il s’approprie leurs codes pour 
créer une garde-robe poétique et 
structurée alliant savoir-faire ar-
tisanal et élégance intemporelle 
«avec une touche d’espoir et de 
dynamisme grâce à l’introduc-
tion de la couleur bleue».

Les tissus ont été sélectionnés 
pour leur tombé et leur sou-
plesse. La laine froide est sculp-
tée en volumes légers tandis que 
le jersey fluide épouse le corps. 
Un tissu à carreaux en coton 

rose et bleu offre un jeu entre 
tradition indienne et modernité. 
Le créateur explore également 
des matières rares et luxueuses, 
telles que le denim fluide japo-
nais pour une touche de décon-
traction sophistiquée. Maîtrise 
des étoffes et des coupes pour 
une collection célébrant la beau-
té des détails et le dialogue entre 
héritage et innovation avec une 
interprétation moderne du patri-
moine de la couture parisienne. 
Bien que travaillées, les tenues 
sont hyper portables. À noter, 
l›ouverture d›un point de vente 
e-shop, «ce site est conçu pour 
être une expérience unique et en-
gagée, tout en rendant nos créa-
tions accessibles à une audience 
mondiale.»

Leonard Paris, élégance gla-
mour des années 1960-1970

Direction la Grèce où la femme 
Leonard rejoue l’âge d’or des 
années 1960-1970 quand les 
jet-setteuses voyageaient pour 
faire la fête dans des lieux spec-
taculaires. La silhouette est 
élancée, structurée, graphique 
et épurée. Tirés des archives ou 
créés pour cette collection, les 
imprimés donnent du relief à 
ce vestiaire. «Avec cette collec-
tion aux accents méditerranéens, 
j’ai voulu rendre hommage 
à l’élégance glamour et sexy 
des années 1960-1970. J’aime 
l’idée de femmes inspirantes qui 
deviennent mythiques par leur 
style de vie flamboyant. Solaire 
est l’adjectif qui les définit» ex-
plique Georg Lux, directeur de 
la création.

Cette saison, un film un peu ou-
blié a capté son attention, Boom! 
(1968) de Joseph Losey avec Eli-
zabeth Taylor et Richard Burton. 
Signé par Tennessee Williams, 
le scénario suit le parcours d’une 
excentrique dans un décor qui 
surplombe la Méditerranée sous 
une lumière écrasante. Ainsi, 
beaucoup de modèles ont des 

références helléniques comme 
la robe drapée bleu Klein dos nu 
rehaussée d’une pièce en céra-
mique d’un bleu profond ou les 
minirobes drapées néréides. Le 
kaftan reste un essentiel, la che-
mise d’homme est oversize et le 
tailleur mini structuré est brodé 
de paillettes style mosaïques.

Côté matières, le jacquard et 
le voile de coton, le jersey, le 
denim imprimé et l’éponge cô-
toient la mousseline de soie des 
robes vaporeuses. Le tout décli-
né dans des couleurs rappelant 
la Méditerranée – bleu azur et 
blanc. Un noir vient aussi révé-
ler les couleurs de l’été comme 
les terracotta orange et le rose. 
Le coquelicot, fleur de la saison, 
est tiré des archives des années 
1960, repensé et décliné en all 
over, mais aussi placé en brode-
ries. L’orchidée, autre fleur star, 
se mélange à des motifs grecs. 
On a aimé tout particulièrement 
ces pièces en céramique qui 
donnent l’accent hellénique aux 
robes ou aux ceintures.

Anrealage, du vent insuffle 
des formes inattendues aux 

tenues

La marque Anrealage, lancée en 
2003 par Kunihiko Morinaga, 
joue sur la combinaison de trois 
mots : real (ordinaire), unreal 
(extraordinaire) et age (jour). 
Son mantra : «Dieu est dans 
les détails». Le créateur japo-
nais travaille avec une approche 
méticuleuse la conception de 
ses vêtements et, à chaque sai-
son dans le cadre du calendrier 
parisien, il étudie un concept : 
si, pour l’hiver 2015-2016 par 
exemple, sa collection Light 
se penchait sur un procédé de 
photochromie pour révéler un 
vêtement photosensible, dix ans 
plus tard, c’est le vent qui le pas-
sionne.

S’appuyant sur son héritage 
d’exploration des frontières 

entre mode et technologie, il en-
visage l’art de s’habiller et de se 
déshabiller avec l’aide du vent 
en utilisant le mouvement natu-
rel de l’air pour insuffler la vie 
aux vêtements, sculpter de nou-
velles silhouettes et rendre l’in-
visible visible. Proposant une 
solution technologique ludique 
aux étés de plus en plus torrides 
au Japon et ailleurs, il évoque ici 
une garde-robe cool-wear qui 
rafraîchit.

Ces pièces conçues en collabo-
ration avec Kuchofuku [pionnier 
japonais des vêtements utili-
taires équipés de ventilateurs et 
de climatisation] sont coupées 
dans un matériau hermétique 
fabriqué à partir du plus fin des 
tissus en nylon. En un clic, le 
vent généré par de minuscules 
ventilateurs intégrés gonfle les 
robes jusqu›à des proportions 
irréelles, évoquant des créatures 
d›un autre monde. Les looks font 
germer des formes inattendues, 
telles des ailes ou des bulles. Les 
coupe-vent aux combinaisons 
de couleurs graphiques transfor-
mant les vêtements en boucliers 
thermo-protecteurs tandis que 
les looks couture en organza 
coupe-vent et en tweed contre-
collé jouent la touche décalée 
pour les tenues de soirée. Cer-
tains looks – produits à l›aide 
de la technologie d›impression 
à jet d›encre durable Forearth de 
Kyocera avec un concept sans 
eau – ont des motifs abstraits 
changeants. Ici, le monde réel 
rencontre le monde irréel pro-
pulsé par la force invisible et 
imprévisible qu›est le vent. Une 
bouffée de fraîcheur !

Xuly Bët revisite la diversité 
de la rue

Xuly Bët – qui signifie «garde 
les yeux ouverts» en wolof 
– est une maison de couture 
parisienne fondée en 1991 par 
Lamine Kouyaté. Parti en 1982 
de sa ville natale de Bamako 

au Mali, il étudie l’architecture 
à Strasbourg dans un premier 
temps avant de s’installer à Paris 
comme créateur où il lance une 
mode subversive, durable, mo-
derne en offrant aux femmes une 
nouvelle liberté. Connue pour 
son mélange d’influences afri-
caines et européennes, la marque 
a construit un héritage de surcy-
clage, de créativité audacieuse et 
d’inclusivité au cours des trois 
dernières décennies.

Connu pour son utilisation de 
vêtements recyclés, le créateur 
les remodèle en coupant, cou-
sant et apportant des modifica-
tions allant de la mise en forme 
subtile parfois techniques – avec 
l’utilisation du tie-dye – à la 
transformation complète de la 
fonction du vêtement : de robes 
en jupes, de jupes en sacs, de 
bas en hauts dos nu, et de pulls 
cousus ensemble pour créer des 
robes. Son travail intègre des as-
pects de ses racines et de sa vie, 
qui englobent l’Afrique contem-
poraine et urbaine ainsi que les 
mondes de la mode de Paris et 
de New York. Des personnalités 
comme Rihanna, Cardi B et Ky-
lie Jenner ont célébré la marque 
pour son engagement en faveur 
de la fusion culturelle et de la 
durabilité.

C’est dans un passage couvert 
du Sentier – où les façonneurs 
de mode se retrouvaient hier – 
que le public, debout, se presse 
devant les devantures de bou-
tiques pour voir les mannequins 
d’un jour présenter la collection 
Enjoy au son de gros postes de 
radio. «Nous souhaitons rendre 
un hommage appuyé à Corinne 
Cobson, grande figure de la mode 
qui a su marquer son époque par 
son talent et son audace. Son 
esprit créatif et sa vision avant-
gardiste continuent d’inspirer 
les nouvelles générations de 
créateurs. À travers ce défilé, 
nous honorons sa mémoire et 
son impact indélébile sur l’in-
dustrie de la mode», a déclaré 
le pionnier de l’upcycling qui a 
offert une vision sur la beauté 
de la diversité et de la mode 
avec ses robes maillot de sport 
revisitées, ses blousons et jeans 
tagués de lettrage ton sur ton, ses 
tenues imprimées léopard tout 
en transparence. Présentée sans 
artifice, la collection est fidèle à 
l’identité de la marque et recon-
naissable, entre autres, avec ses 
coutures rouges emblématiques 
visibles. Ici, chaque pièce est un 
manifeste visuel, un hommage à 
l’esprit libre et non conformiste 
du créateur, bien loin des ves-
tiaires proposés dans les maga-
sins standardisés.

Paris Fashion Week féminine printemps-été 2025  
Coups de cœur pour les défilés Mossi, Leonard, Anrealage 

et Xuly Bët



Le tribunal de Sidi M’hamed 
a prononcé mercredi des 
peines sévères dans le 

cadre de l’affaire Paysera, une 
banque électronique lituanienne 
qui a opéré illégalement en 
Algérie. M. M. et S. K., les 
responsables de la société OGS, 
ont écopé d’une peine de quatre 
ans de prison et d’une amende de 
33 millions de dinars algériens 
chacun.
Quant au directeur général de 
Paysera, KostasNoreika, il a 
écopé d’une peine de cinq ans 
de prison et d’une amende de 
66 millions de dinars, avec un 
mandat d’arrêt international 
maintenu.

Quelles sont les peines pour les 
autres accusés ?
D’autres accusés ont reçu des 
peines variant entre un an de 
prison ferme et un an avec sursis, 
tandis que la société OGS a été 
condamnée à une amende de 133 
millions de dinars.
Les sociétés Paysera LT et 
Paysera LTD devront chacune 
verser 133 millions de dinars 
d’amende.
Les condamnés doivent 
également rembourser 300 mille 
dinars à la Banque d’Algérie et 
200 mille dinars au Trésor public.
De plus, OGS doit verser 1 
million de dinars à la Banque 
d’Algérie et au Trésor, alors que 

chaque société lituanienne est 
condamnée à verser 5 millions de 
dinars à la Banque d’Algérie et 
500 millions au Trésor.
Comment a commencé cette 
affaire ?
Les chefs d’accusation retenus 

par le parquet sont graves : 
fraude, blanchiment d’argent et 
violation des lois algériennes sur 
la monnaie et le crédit.
Selon l’enquête, OGS, qui devait 
initialement se consacrer à 
l’exploitation de centres d’appels, 

a dérivé vers des transactions 
bancaires illégales en s’associant 
à Paysera, une entreprise non 
autorisée à opérer en Algérie.
Le procureur a mis en lumière 
le rôle clé de KostasNoreika, 
qui aurait orchestré ces activités 
illégales lors de réunions secrètes.
L’enquête a débuté après des 
informations de sécurité révélant 
des transactions suspectes 
réalisées par OGS, opérant 
comme une institution financière 
non autorisée.
Cette affaire pourrait redéfinir la 
manière dont les entreprises et 
institutions étrangères opèrent en 
Algérie, mettant l’accent sur le 
respect des lois en vigueur.

Une tentative de 
contrebande de plus de 
85 000 comprimés de 

RIVOTRIL, un psychotrope très 
puissant, a été déjouée récemment 
à l’aéroport Houari Boumediene 
d’Alger. 
Grâce à la police des frontières 
et aux services des douanes de 
l’aéroport d’Alger. Ce réseau 
criminel international a été 
démantelé alors qu’ils tentaient de 
transporter une grosse quantité de 
psychotropes, cachés à l’intérieur 
d’appareils électroménagers.
Ce coup de filet spectaculaire 
s’inscrit dans l’initiative du 
service centrale de lutte contre le 
trafic illicite de drogues (SCLTIS), 
qui vise à lutter contre le fléau du 
trafic de stupéfiants.

Des milliers de comprimés 
psychotropes saisis à l’aéroport 
d’Alger
Les autorités ont alors saisi 
un total de 85 156 comprimés 
psychotropes, soit plus de 13 kg, 
à l’aéroport d’Alger. Et ont lancé 
une enquête sous la supervision 

du parquet compétant, afin 
d’identifier tous les membres du 
réseau. Il s’avère que ce dernier 
est actif sur tout le territoire 
algérien.
En effet, six personnes, âgées de 
27 à 41 ans, venant de différentes 
wilayas, dont Alger, Boumerdès 

et Tizi-Ouzou. Ont été derrière 
la tentative d’entrée de cette 
cargaison en Algérie. De plus, 
ces individus sont également 
suivis pour d’autres crimes liés 
à l’importation de substances 
illégales.
En plus des comprimés 
RIVOTRIL, les autorités ont 
réussi à confisquer d’importantes 
sommes d’argent en dinar et 
devises étrangères, ainsi que cinq 
véhicules.
L’enquête révèle les ramifications 
d’un réseau étendu et actif
Selon l’enquête menée par les 
autorités, cette cellule faisant 
partie d’une grande organisation, 
capable d’opérer sur plusieurs 
fronts. Notamment le transport 
international de substances 

illégales.
Cependant, la menace a été 
neutralisée, et les six suspects ont 
été présentés devant le parquet 
spécialise de Sidi M’Hamed, 
localisé à Alger.
Cette affaire s’ajoute à une longue 
liste de réseaux de trafic de 
drogue démantelés par les forces 
de l’ordre. Permettant ainsi de 
rappeler que les trafiquants ne 
sont pas à l’abri.
En somme, cette opération 
a permis, non seulement de 
démanteler un réseau criminel 
étendu et actif. Mais également 
d’empêcher la distribution d’une 
telle quantité de substances 
psychotropes sur le territoire 
algérien.

Les autorités algériennes ont 
démantelé deux réseaux 
criminels spécialisés dans 

le trafic de drogue lors de deux 
opérations distinctes menées à 
l’ouest du pays. Ces interventions 
ont permis la saisie d’un total de 
93,5 kilogrammes de kif traité, en 
provenance de l’étranger.
Dans un communiqué publié ce 
vendredi 4 octobre, la Direction 
générale de la Sûreté nationale 
(DGSN) a détaillé les opérations. 
La première s’est déroulée dans la 
wilaya de Tlemcen, avec la saisie 
de 78,6 kg de kif traité dissimulés 
dans un véhicule touristique à 
Telagh, une localité située dans la 
wilaya de Sidi Bel Abbès.
Deux individus ont été arrêtés sur 
place.

Opération réussie dans la wilaya 
de Naâma
La deuxième opération a eu lieu 
dans la wilaya de Naâma, où les 
services de sécurité ont intercepté 
14,945 kg de kif traité. Le suspect, 
arrêté au volant de sa voiture, 
tentait de faire passer cette 
cargaison à travers la région.
Les trois suspects appréhendés 
lors de ces deux opérations ont été 
présentés devant les procureurs 
des tribunaux de Telagh et de 
Naâma. Ils sont poursuivis pour 
« possession, transport et vente 
de drogue de manière illégale », 
ainsi que pour « trafic mettant 
en danger la santé publique 
dans le cadre d’une organisation 
criminelle ».
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